
La querelle des généraux en Allemagne

Le colonel Von Bonin dit : « La bataille commence »

Invitée à réarmer et déjà admise dans l'organisation militaire occidentale ,
l'Allemagne de l'Ouest affronte aujourd'hui un singulier problème : créer
une armée à partir de zéro. Cette situation comporte d'évidents avantages.
Pas de cadres retranchés dans leurs droits, invoquant les services passés :
on peut choisir les hommes. Pas de stock d'armes périmées, d'installations
hors d'âge : on s'équipera directement pour la guerre de demain. Pas de pos-
sessions à défendre outre-mer : toute la force militaire sera concentrée dans
le pays même. Pas même de préjugés : on peut arrêter d'abord des principes
stratégiques, pour autant que l'OTAN le permette, puis forger l'outil propre
à les mettre en œuvre.
Plusieurs conceptions militaires et, partant de là , plusieurs méthodes d'éla-
boration sont possibles. Aussi de vives controverses s'élèvent-elles parmi les
responsables militaires allemands.
Voici un rapide compte rendu sui' ces luttes internes. Le problème en débat
est fort important : tous les autres pays européens en subiront , dans un sens
ou dans l'autre, les conséquences.

I
Bonn, le 7 juin.

Il y a 5 ans déjà , le Chancelier remet-
tait aux occupants un mémorandum se-
cret . En opposition complète avec le sta-
tut d'occupation, il proposait une « par-
ticipation allemande à la défense occi-
dentale ». Ce mémorandum entraîna
aussitôt la démission spectaculaire de
son ministre de l'Intérieur, le Dr Hei-
nemann, qui n'admettait pas que le Dr
Adenauer veuille faire retrouver à la
République fédérale la souveraineté par
ce moyen-là.

Aujourd'hui, l'Allemagne occidentale
est à peu près souveraine. Elle n'a pas
encore d'armée, mais elle va en avoir
une. Tout a été fait  pour qu'aucun
temps ne soit perdu entre la décision
et la réalisation.

En e f f e t , à un moment où les textes
en vigueur obligeaient encore la Haute
Commission interalliée à faire arrêter
tout Allemand préparant des forces mi-
litaires, on installait à la Chancellerie
fédérale un « bureau chargé des ques-
tions relatives à l'accroissement des
forces alliées ». A sa tête était placé un
syndicaliste chrétien, Theodor Blank.

Pour élaborer les plans des douze di-
visions destinées effectivement à « ac-
croître les forces alliées », le bureau
s'est agrandi jusqu 'à comprendre un
millier de fonctionnaires, dont plus de
deux cents officiers en civil.

Mais voici qu'aux termes des Accords
de Paris, la nouvelle armée allemande
doit être une armée nationale, possé-
dant son état-major, son commandant
en chef ,  ses organes administratifs pro-
pres. Son autonomie et celle de toute
armée intégrée" à l'OTAN , c'est-à-dire
qu'elle est faible. Son matériel est le
matériel standard de l'OTAN ; ses ar-
mes lourdes seront presque exclusive-
ment américaines. Elle sera dépourvue
de bombardiers stratégiques et d'armes
nucléaires.

La mise sur pied de cette armée de-
mande du temps, même en supposant
que les lois militaires soient rapide-
ment adoptées dès la rentrée parlemen-
taire d'automne. Faut-il se hâter ? .

Les projets primitifs de l'Office Blank
prévoyaient un délai assez long — plus
de trois ans — pour que les douze di-
visions soient prêtes. On trouve mainte-
nant , à la Chancellerie, cette cadence
beaucoup trop lente : il serait nécessaire
d'accélérer pour rendre l'entrée de l'Al-
lemagne irréversible, .pour satisfaire les
désirs américains , pour prendre de
court les opposants internes.

L'affaire Von Bonin éclate.

Et puis , si la lancée initiale est for te ,
peut-être pourra-t-on aller au-delà des
douze divisions , soit par un système de
gardes territoriaux, soit en obtenant
des parlementaires atlantiques , avec
l'appui des plus puissants d'entre eux,

l accroissement d'un ch i f f r e  qui n'est
pas f ixé  dans les traités.

Ainsi, tout semblait prévu , pour l'im-
médiat du moins, par le Bureau Blank
qui n'attendait que le signal de la rati-
fication définitive pour passer à l'exé-
cution. La future armée allemande était
déjà tout entière dans les dossiers de
l'état-major.

(Voir suite page 3.)

Quelle sera l'orientation
de l'Allemagne souveraine?

Echos
Il tient à sa peau

Une histoire qui vient d'un pays à
régime totalitaire :

Le chef de la police du nouveau ré-
gime entre précipitamment chez un
coiffeur :

— Vous me connaissez ? lui deman-
de-t-il. '

— Non , repond le figaro.
— Alors, dit le gars , avec un soupir

de soulagement, faites-moi la barbe.

Des événements montagnards de 1855
à ceux de 1880 e£ de 1905

pour ne pas perdre l'équilibre. De nou-
velles secousses se firent sentir les jours
suivants. Observé dans toute la Suisse,
ce séisme fut tout particulièrement
désastreux au Valais.

Ce phénomène se renouvela en sep-
tembre et octobre, puis en février 1856.
D. ne manqua pas d'impressionner for-
tement les populations.

Petite chronique
On parlait déjà de la correction de

l'Areuse ; dans son assemblée du 15
janvier 1855, la Commune de Couvet
décidait de traiter avec M. Chanoit,
entrepreneur, pour faire drainer un
vaste terrain.

— Le 5 juin , la Municipalité de La
Chaux-de-Fonds accordait une con-
cession au citoyen Jean-Pierre Grae-
ser pour l'introduction du gaz d'éclai-

rage et le 17 septembre était consti-
tuée une société anonyme au capital
de 300.000 francs pour la construction
de l'usine nécessaire.

— Du 30 juillet au 1er août, La
Chaux-de-Fonds fut le siège des as-
sises annuelles de la Société helvé-
tique des sciences naturelles. La clas-
sique course au Saut-du-Doubs ter-
mina le congrès.

— En octobre, on signalait la pré-
sence d'un ours dans les gorges de
l'Areuse ; une battue — avec promesse
d'une récompense de 200 francs — ne
donna cependant aucun résultat.

— Le 22 novembre, alors qu'il résis-
tait aux douaniers qui l'arrêtaient, un
contrebandier du nom de Bobillier fut
tué d'un coup de pistolet par le rece-
veur du bureau des péages du Cerneux-
Péquignot. Traduit devant les tribu-
naux, le receveur fut acquitté.

1880
L'année 1880 restera dans les an-

nales nationales (et même dans l'his-
toire européenne) celle du percement
du Gothard. Le Nord directement re-
lié au Sud, réalisée la grande « tra-
verse » du continent.

C'est le dimanche 29 février 1880,
à 11 h. 10, que les ouvriers d'Airolo
rencontrèrent ceux de Gôschenen.
Commencée sept ans et demi plus tôt ,
exactement le 13 septembre 1872, la
galerie mesurait 14 km. 920. Sitôt cette
nouvelle connue, les cloches sonnèrent
et le canon tonna à Lucerne, Berne et
Zurich.

(Suite page 3.) F. J.

L'Autriche libre accueille ses prisonniers de guerre

Conformément aux conventions, un premier contingent de 250 prisonniers de
guerre autrichiens et d'internés civils est arrivé en Autriche, venant d'URSS.

Notre photo : Scènes d'accueil touchantes à la gare de Wiener Neustadt.

të PASSANT
Que feriez-vous si vous gagniez 100,000

francs au prochain tirage de la Loterie ro-
mande ?

Seriez-vous content ? D'humeur amène ?
Prêt à payer une tournée aux copains, à
succomber (pas trop) aux sollicitations des
tapeurs, voire à supporter quelques bro-
cards ou plaisanteries, qui accompagnent
généralement une veine aussi franche et
insolente. La fortune, en un mot vous
trouverait-elle prêt à l'accueillir avec le
sourire —et un brin de fatalisme amusé ?

Ou bien seriez-vous comme cet ouvrier
français, gagnant du gros lot de 25 mil-
lions de francs français, qui subitement se
mit à faire l'important et à regarder les
gens de très haut. Parce qu'un camarade
l'avait «charrié» — comme on dit chez
nous — sans doute en lui parlant d'une
veine de pendu ou de... — le nouveau riche
le prit très mal, se fâcha, devint furieux
et finit même par casser le mobilier sur
tous ceux qui se trouvaient à sa portée.
Six gardiens de la paix ne furent pas de
trop pour maîtriser le forcené, qui est au-
jourd 'hui soigné dans un hôpital psychia-
trique. Quand sera-t-il guéri ? On l'ignore.

Mais on peut bien dire que la fortune
lui était montée à la tête et que le si beau
lot lui avait frappé le «ciboulot».

Hélas ! ne nous y trompons pas...
Il est souvent plus difficile de dominer

un enrichissement subit qu'une pauvreté
permanente. Beaucoup de «riches-d'un-
jour» n'assimilent pas l'argent, ne le sup-
portent pas et ne sauront jamais se mettre
à la «hauteur» de leur condition. Tout
d'ailleurs, dans l'état actuel des moeurs et
le culte qu'on rend au dieu Argent, est
de nature à les tromper ou les égarer. Par-
venus, ils oublient que la fortune crée au-
tant de devoirs que de droits, dont le
premier, et le plus agréable, certainement,
est celui de rester soi-même.

L'expérience, au surplus, a déjà démon-
tré que pas mal de gros gagnants ne ré-
sistent pas à une «fortune-express». L'ar-
gent leur file entre les mains. Il leur brû-
le les doigts. N'ayant eu aucune peine à
le gagner ils ont trop de plaisir à le dé-
penser...

C'est pourquoi je me console toujours
aisément de n'avoir jamais gagné le gros
lot ni à la Romande ni au Sport-Toto ni
à aucune loterie où j 'ai tenté ma chaude.
En revanche j'avoue que si un jour les
sphères, dont on parle beaucoup, consen-
taient à délester dans mon escarcelle —
vide ou avide — un simple lot moyen, je
saurais parfaitement faire face à l'événe-
ment et supporter stoïquement cet affreux
coup du sort.

J'ai même l'idée que ce jour-là les co-
pains pourraient faire toutes les réflexions
qu'ils voudraient. Ça ne me ferait pas plus
d'effet que la classique goutte de rosée
sur la trompe d'un éléphant !

Le père Piquerez.

S. E. Mohan Sinha Mehta

La représentation diplomatique de l'In-
de à Berne fu t  dépourvue de chef pen-
dant quelque temps. L'ancien ministre,
Son Excellence Gundevia avait quitté
Berne à la f i n  de l'année dernière p our
occuper à Londres le poste du haut
commissaire. Son successeur Mohan
Sinha Mehta vient d'arriver de Londres
sur l'aérodrome de Belpmoos près de

Berne.

(Corr. part , de « L'Impartial »)

Le Locle, le 8 juin.
L'homme est ainsi fait qu'il aime à

j eter un regard sur le passé. Est-ce
pour mesurer le chemin parcouru et se
convaincre de son mieux-être ou pour
se convaincre que tout va de mal en
pis ? Ne nous prononçons pas mais pro-
fitons du calme (relatif) de la période
actuelle pour p a r c o u r i r  rapide-
ment la chronique qui intéresse tout
particulièrement ceux qui — ils sont
rares — arriveront à cent ans, ceux qui
fêteront cette année leurs soixante-
quinze ans et ceux qui, très nombreux
encore, termineront leur demi-siècle
d'existence. Il n'est pas interdit aux
autres lecteurs de prêter attention à
ces lignes...

Il y a un siècle
Ohez nous, la question des chemins

de fer entrait dans sa phase de réali-
sation ; le 7 février 1855, MM. Jeanre-
naud, préfet, de Pury et Knab, ingé-
nieurs, constataient « officiellement » le
commencement des travaux de la ligne
Les Verrières-Neuchâtel.

Dans les premiers jours de mai, les
municipalités du Locle et de La Chaux-
de-Fonds décidaient de prendre en
mains la construction du tronçon du
« Jura Industriel » qui reliait ces deux
centres horlogers et, au mois de j uillet,
les travaux de terrassement étaient en-
trepris au Crêt-du-Locle.

On étudiait par ailleurs le tracé
Chaux-de-Fonds-Neuchâtel, de préfé-
rence à la ligne du Vallon. Et ce fut,
en définitive, celle-là qu 'on réalisât en
premier, pour laquelle le Grand Con-
seil accorda une concession le 23 no-
vembre 1855.

La scission républicaine (qui allait
favoriser la contre-révolution de 1856)
se faisait plus profonde à l'occasion de
la nomination d'un conseiller national,
en remplacement de Fritz Courvoisier,
décédé. M Fr. Lambelet, candidat de
l'opposition, l'emportait par 1221 voix
contre 1022 à son concurrent M. Henry
GrandJean.

Vie chère et...
Le prix élevé (tout est relatif) des

denrées de première nécessité avait en-
gagé un comité de secours à réunir les
fonds nécessaires pour que la classe in-
digente puisse se procurer le pain à
un sou moins cher la livre.

...calamités
Le 25 j uillet on enregistra un violent

tremblement de terr e ; des cheminées
^ 'écroulèrent , des personnes assises
furent précipitées au sol ; des gens qui
marchaient dans la rue s'arrêtèrent

Regards sur
le passé

Le passage à niveau de Villmergen pré-
sente un danger accru du fai t  du tracé
de la ligne du chemin de f e r  : les autos
ne peuvent voir les trains. Un autocar
de Bienne y est entré en collision avec
un train du chemin de f e r  de Wohlen-
Meisterschwanden faisant dix blessés
dont deux blessés graves. Le passage à
niveau est pourvu d'une signalisation
optique , mais il reste néanmoins un
danger pour la circulation et devrait

être corrigé.

Toujours les passages
à niveau...

une jeune Anglaise souhaite voir Paris
(puis mourir !)

Une jeune Anglaise, P. Pitcher , était
restée deux cent dix-sept jours dans le
coma. Quand elle en sortit, son père
lui demanda : « Qu'est-ce qui te ferait
plaisir ? — Aller à Paris... », répondit
sans hésitation la jeune fille, une
ancienne manucure, devenue infirme à
la suite d'un accident et à qui les
médecins ne donnent pas plus de douze
ans à vivre.

Le Conseil municipal de Paris s'est
ému de la réponse faite par la « belle
endormie ». Il a adressé à Pauline une
invitation à venir visiter Paris. La
jeune fille attend anxieusement que les
médecins décident de la date à laquelle
elle pourra enfin se rendre dans la ville
lumière.

En sortant d'un corna
qui dura 217 jours



Le saviez-vous ?
Connaissez-vous le secret pour obtenir
une salade onctueuse ? Voici comment
vous devez procéder :
Mettez dans un saladier :
1. Une cuïll. à caf é de moutarde, un
peu de ciboule hachée et deux-trois
cuïll. à soupe d'huile f ine.  — 2. Remuez
un instant — 3. Ajoutez deux cuïll. à
soupe de vinaigre PUR VIN , du sel et
une pincée de poivre. — 4. Liez le tout
pour en faire un mélange onctueux. —
5. Mettez les feuilles de salade et
remuez délicatement.
Le grand secret de réussite, c'est le
vinaigre pur vin. Il donne à la salade
une saveur à la fois délicate et corsée,
que l'on n'obtient avec aucun autre
vinaigre. E. B.
Nous vous recommandons le vinaigre
pur vin PRIMA, CHIRAT dont le bou-
quet est particulièrement fin.
Un litre de vinaigre pur vin PRIMA
CHIRAT (1 fr. 70) vous permet de prépa-
rer 40 à 50 salades pour 4 personnes. La
dépense supplémentaire sera donc insigni-
fiante. Mais quelle différence de saveur !

Echantillon gratuit. — Découpez ce texte et envoyez-le avec
votre adresse écrite lisiblement (en lettres majuscules)
dans la marge du journal , à L. Chirat S. A., Carouge, et
vout recevrez gratuitement un échantillon de Prima Chirat.
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Des pâtes préparées
avec des œufs frais
Plus nourrissantes!
Plus fines !

Les cornettes ROLLINETTES sont pré-
parées avec des œufs frais .
Ces œufs , ramassés dans les fermes des
bords du Léman , sont cassés un à un
et incorporés directement à la pâte.
C'est pourquoi les fameuses petites cor-
nettes ROLLINETTES sont si nourrissan-
tes (tous les éléments v ivants  de l'œuf
frais  passant dans la pâte) et si appé-
tissantes !
Les ROLLINETTES sont séchées à l'air
frais , afin de conserver la f inesse d'arôme
du blé et des œufs. C'est pourquoi elles
sont si savoureuses !
Les cornettes ROLLINETTES tri p lent de
volume à la cuisson. Elles ne collent
pas. 85 et. le paquet (pour 4 personnes).
Un plat vite préparé , bon marché et
lé ger à l'estomac.
Une spécialité de la Fabrique de Pâtes de
Rolle.
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Pour les peintures intérieures, il n'exis-
te rien de plus beau et de plus idéal
que le NU-ENAMEL LATEX. Il vous
permet de peindre directement sur les
tapisseries, le bois, le plâtre, les briques,
la maçonnerie, le pavatex, etc. Vous
obtenez de belles surfaces bien réguliè- .

} res, aux tons pastels mats très agréa-
bles. Demandez la carte de nuances. Ce
vernis admirable se lisse de lui-même

¦ et ne laisse ni taches ni différence de
nuance. En outre le NU-ENAMEL
LATEX est lavable. Avec le NU-ENA-
MEL LATEX, vous aurez pour peu d'ar-
gent un appartement neuf qui, étant
votre oeuvre vous fera particulièrement
plaisir.

: Conseils et renseignements chez le
dépositaire exclusif :

La bonne droguerie

Je cherche pour début août
ou date à convenir

Jeune fille
sérieuse, pouraider dans un ménage soigné
avec 3 enfants. Bons salaire. Faire offres à
Mme André Weil , Couvent 16.

Cherchons

employé (e) de bureau
expérimenté (e) et d'initiative, sténodactylo, ayant
si possible connaissance d'anglais et d'allemand.
Entrée tout de suite ou à convenir.
Adresser les offres sous chiffre D. Z. 12210, au bu-
reau de L'Impartial.

A REMETTRE A GENEVE, pour raison de santé, .

Café-restani de 1er ordre
Réputation établie, clientèle aisée. Salles de brasserie,
de restaurant et pour sociétés. Situation en plein centre
avec terrasses. Chiffre d'affaires important. Tous ren-
seignements par : Agence Romande Immobilière,
B. de Chambrier, Neuchatel, Place Purry 1.

On achèterait

Four électrique
d'occasion dimensions approximatives 50 x 50 cm.,
hauteur 60 cm. Faire offres à Vuiliiamy & Cie, Parc 8.
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'̂ ::•: ¦:::¦::i:¦.:¦.•$§¦::•::
¦ u BANDE DE CONTRôLE. Sf 4r" ^-*̂ ~*>

Fr. 2,350.- J^g/Je
Agence exclusive : f éz ^ S & Ùt t àj l w  *
F0NJALLAZ-0ETIKER & Cie S^̂ f̂Saint-Laurent 32, Lausanne, tél. 23 09 24 MM^ÊH^ë ')
La Chaux-de-Fonds, Léopold-Robert 21, ""c^c&gA ŷ
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Fabrique d'horlogerie
de Neuchatel cherche
pour entrée à convenir
un

retoucheur-visiteur
d'échappements

pour petites pièces soignées.
Situation d'avenir.
Faire offres avec copies de
certificats sous chiffre
M. G. 12240, au bureau
de L'Impartial.

Aiguilles de montres
Encarteuses à domicile sont priées de
faire offres sous chiffre P. 4394 N., à
Publicitas, Neuchatel.

Automatiaues
Offres au juste prix pour terminages
Eta 2365 et 2366 sont désirées. Ecrire
sous chiffre C. 22758 U., à Publicitas,
Bienne.

On demande sur la place de St-Imier
un

mécanicien complet
expérimenté

sur les constructions de petites machi-
nes pour l'horlogerie.
Logement à disposition et caisse de
retraite.
Faire offres avec prétentions et certi-
ficats sous chiffre P. 4506 J., à Publi-
citas, Saint-lmier.

Employée de maison
capable est demandée dans ménage
soigné de deux personnes. Bon gage et
bon traitement. S'adresser rue du Pro-
grès 125 chez Mme A. Schwob.

Appareilleur-
ferblaittier

trouverait place stable et bien rétri-
buée, dans entreprise moderne, avec
possibilité de reprise du commerce.
Offres à H. Zbinden, installations sani-
taires, Evilard-Macolin sur Bienne.
Téléphone (032) .2 49 52.

Ecole des
arts et métiers

de Genève
Une inscription est ouverte du 9 au 23
juin 1955 à l'Ecole des arts et métiers,
rue de Lyon 22, pour les fonctions de
maître d'atelier de 3e année (échappe-
ments) à l'Ecole d'horlogerie.
Les candidats doivent posséder la maî-
trise fédérale d'horloger ou, au mini-
mum, le certificat fédéral de capacité
délivré par, une école suisse d'horlo-
gerie, et pouvoir justifier de plusieurs
années de pratique dans l'industrie
horlogère.
Entrée en fonctions : le 29 août 1955.

Auxiliaire
Magasin de textiles cherche
demoiselle ou dame, au courant
de la branche si possible, pour
un mois, éventuellement pour les
après-midi seulement.

Offres sous chiffre C. O. 12227
au bureau de L'Impartial.

fp Nous cherchons pour £
nos rayons de

© Ménage, C
Verrerie,

t Ferblanterie, ^

•VENDEUSES *
Q qualifiées, ayant déjà ^une certaine expérience

de la branche.
~ Se présenter w

9 &z &4ao**dè// &u& 41
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Jeune fille
connaissant tous les travaux
de bureau ainsi que la sténo-
dactylographie est demandée
tout de suite par importante
fabrique de la place.

Faire offres sous chiffre
S. G. 12232, au bureau
de L'Impartial.
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Quelle sera l'orientation
de l'Allemagne souveraine?

La querelle des généraux en Allemagne

Le colonel Von Bonin dit : « La bataille commence »

(Suite et fin)
Les plus importants et les plus se-

crets de ces dossiers étaient confiés au
colonel Bogislave Von Bonin, chef des
services de planification .

En 1939, âgé de 36 ans, Von Bonin
occupait le poste-clef de chef des opé-
rations au grand état-major de la
Wehrmacht. Incarnation parfaite de
« l'esprit de Postdam », quintessence de
la tradition militaire allemande, ce jun-
ker refuse , en janvier 1945, d' obéir à un
ordre formel du Fûhrer : il fa i t  éva-
cuer la garnison allemande de Varsovie,
assiégée par les Russes. Conséquences :
révocation, arrestation, internement au
sinistre camp de Dachau.

Dix ans plus tard , Von Bonin détient
à nouveau le poste-clef de la nouvelle
armée allemande. Mais voici qu 'au dé-
but d'avril 1955 , une nouvelle stupéfian-
te éclate à Bonn : pour « manque de
loyalisme, Von Bonin est licencié par
le gouvernement. La décision prendra
e f f e t  au 30 septembre prochain.

Cette mesure brutale révèle soudain
l'étendue des divergences qui opposent
au sein du « Bureau Blank », les * ré-
formateurs » et les « traditionnalistes ».

Commentaire de Von Bonin à l'an-
nonce de son limogeage : « On nous a
assez reproché de n'avoir pas ouvert
la gueule au moment où les choses pre-
naient une tournure sinistre. Cette fo is
je  ne la fermerai pas. Ma bataille vient
seulement de commencer. »

Quelle bataille ? Officiellement on ne
tardera guère à apprendre que le «man-
que de loyalisme» reproché à Von Bo-
nin s'est manifesté par la rédaction
d'un mémorandum que son auteur a
fai t  circuler dans les milieux militaires
de Bonn après que sa thèse eut été
rejetée par Blank lui-même en octobre
dernier. Que dit ce mémorandum ex-
p losif ?

Le document hérétique.

« Ce serait catastrophique , écrit le co-
lonel Von Bonin, pour le peuple et pour
la future armée allemande, si sa mise
sur pied devait accroître la tension in-
térieure, qui est dangereuse pour la
démocratie, la tension Est-Ouest à l'ex-
térieur , et compliquer la réunification
de l'Allemagne. L'application du calen-
drier prévu pour le réarmement sera
plus que di f f ic i le .  Même s'il pouvait
être exécuté , matériellement , dans les
délais prescrits , il est peu probable que
cette troupe , qui comprendrait une part
importante de récalcitrants, puisse ré-
sister à une épreuve d'ordre intérieur
ou extérieur. »

Les « épreuves d'ordre intérieur » dont
il est question ici, sont la répression des

grèves ou d'émeutes antiréarmistes, tâ-
ches qui, selon le ministre des trans-
ports, M.  Seebohm, sera l'une des plus
importantes de l'armée.

« Que l'exemple de l'ef fondrement
français en 1940 nous soit un avertis-
sement , poursuivit Von Bonin. A notre
avis, il faudra quatre années au moins
pour créer la base dont l'armée pro-
jetée a besoin. Ce n'est qu'après la for-
mation de cette base d' environ 120.000
hommes, que la conscription peut avoir
un sens. Toute autre façon de procéder
créera une infériorité qui décevra la
confiance que les Occidentaux mettent
en nous.

» La création accélérée d'une armée
improvisée et formée de conscrits, pour-
suit Von Bonin, sera considérée par
l'adversaire supposé comme une prépa-
ration à la guerre. Il est donc prati-
quement exclu que l'Union soviétique
renonce, dans ces conditions, à l'Alle-
magne de l'Est. Notre plan de réarme-
ment prévoit une armée qui, par ses
caractéristiques extérieures, est une ar-
mée offensive.  Ces caractéristiques si-
gnifient qu'en cas d'agression, nous au-
rons à riposter par des contre-offensi-
ves. Or, pour lancer des contre-offen-
sives, il convient de laisser pénétrer l'a-
gresseur, attaquant sur un large front ,
loin à l'intérieur du pays , pour le re-
jeter ensuite. C'est donc toute l'Alle-
magne occidentale entre la frontièr e
interzone et le Rhin, qui est désignée
comme champ de bataille. A l'âge des
armes atomiques il est inutile d'insis-
ter sur les conséquences de cette situ-
ation. s>

f  N

Lire dans « L'Impartial »
de demain les plans secrets

de Von Bonin
v. J

A l'extérieur
L'expédition suisse à l'Everest

est sur le chemin du retour
KATHMANDOTJ, 7. — AFP. — L'ex-

pédition suisse qui a triomphé du Lang-
tang, composée de MM. Raymond Lam-
bert et du chanoine Jules Detry, du
Grand St-Bernard, est partie pour Del-
hi, première étape de son voyage de
retour vers Genève.

Avant de monter en avion, le chef
de l'expédition, Raymond Lambert, a
déclaré au représentant de l'AFP :
« Nous n'avons pas tenté d'escalader le
sommet principal du Langtang, le Li-
rung, haut de 7135 m., car il est inac-
cessible par le versant népalais, peut-
être est-il possible de le vaincre par
son versant thibétain. »

M. Lambert a exprimé l'espoir de se
retrouver parmi les pics himalayens
du Népal l'automne prochain pour s'at-
taquer soit au Ganesh Himal (8090 m.) ,
soit au Dorje Lepka (7746 m.) dans le
massif du Jugul Himal, à la tête d'une
expédition franco-suisse de sept mem-
bres dont ferait partie Mme Claude
Kogan.

Entretien diplomatique a Belgrade
BELGRADE, 7. — Reuter. — Les am-

bassadeurs des Etats-Unis de Grande-
Bretagne et de France se sont rendus
lundi au ministère des affaires étran-
gères pour s'informer des résultats des
entretiens qui viennent d'avoir lieu en-
tre la Yougoslavie et l'Union soviéti-
que.

Des événements montagnards de 1855
à ceux de 1880 e  ̂de 1905

\Regards sur
le passé

(suite et nn>

Cette oeuvre gigantesque faisait
honneur à Louis Favre qui , hélas,
n'avait pu en voir l'apothéose, une at-
taque d'apoplexie l'ayant terrassé le
19 juillet 1879.

Le coût des travaux s'élevait à la
somme de 48 millions ; il avait été
employé 490.000 kilos de dynamite.

Onglée, perchettes...
Au début de février 1880, une vague

de froid provoqua la congélation de
nombreux lacs ; celui de Neuchatel se
couvrit d'une couche de glace variant
de 2 à 30 cm. Seule la partie sud-
ouest, depuis Bevaix, resta libre , ainsi
que quelques « îlots » en face de Saint-
Biaise. David Perret , l'un des héros
de 48, disparut alors qu'il patinait ;
on ne le retrouva que trois jours plus
tard.

Un incident moins dramatique se
produisit sur les bords du lac des
Taillères, également gelé (on s'en
doute !) . La glace y mesurait 60 cm.,
que les riverains durent percer en
plusieurs endroits pour ravitailler les
fermes en eau , les citernes étant aussi
gelées. A leur grande surprise, ils vi-
rent bientôt surgir de ces trous des
poissons par dizaines qui , souffrant
d'un manque d'oxygène, cherchaient à
respirer, les derniers poussant les pre-
miers hors du petit espace à l'air
libre. On fit une véritable pêche mira-
culeuse : cent vingt-cinq kilos, cueillis
« à la main » !

Orages et autres fléaux
En juillet et septembre, des phéno-

mènes sismiques alarment une nouvelle
fois nos populations. Il semble, en effet ,
que la terre s'agitait souvent au siècle
dernier (aujourd'hui , c'est nous qui
nous agitons !).

Dans le Bas, on découvre de nom-
breux ceps atteints de phylloxéra (un
malheur ne vient jamais seul...).

Et deux orages, particulièrement vio-
lents, mettent la consternation à son
comble, d'autant plus que le premier

fit sombrer un petit vapeur du lac de
Bienne, le «Neptune», transportant 17
personnes, dont deux seulement furent
sauvées. La plupart des victimes fai-
sant partie du corps enseignant de
Bienne.

Au mois d'octobre, une épidémie de
petite vérole éclate à La Chaux-de-
Fonds ; elle s'étendra, pendant l'hiver,
à d'autres localités.

Tout ça n'est pas bien gai, tournons
la page...

1905
Un printemps retardé , une longue

sécheresse et enfin des pluies intermi-
nables, tel fut le bilan de cette année
au point de vue météorologique. Mal-
gré ces contretemps, les récoltes fu-
rent abondantes, sauf pour la vigne
(comme en 1805, où aucun fruit n'é-
tait parvenu à maturité, curieuse coïn-
cidence).

Industrie et politique
Si un ralentissement des affaires

avait marqué le début du siècle, l'an-
née 1904 avait permis de constater une
nette reprise et 1905 fut une année
« record » au point de vue des exporta-
tions.

Les bureaux de contrôle avient eu
à poinçonner 661,745 boites or et
2,997,194 boites argent ; le 88% de la
production provenait de notre canton,
soit dit en passant. On ne s'était donc
pas ressenti de la grève des monteurs
de boites qui, terminée à fin janvier,
avant duré quatre semaines.

Par contre, l'état des finances can-
tonales inquiétait certains députés,
lesquels réclament l'ajournement des
crédits jusqu'au moment où l'on aura
trouvé de nouvelles ressources. Mais
une nouvelle loi sur les contributions,
après avoir fait l'objet d'un référen-
dum, est repoussée à une immense ma-
jorité : 12390 non contre 2161 oui !

Le mandat de grand conseiller n'é-
tait pas recherché, semble-t-il, car au-
cun candidat ne brigua la succession
de feu C. A. Bonjour , député du Lan-
deron. Par ailleurs, une initiative, re-
vêtue de 6104 signatures, demandait

l'élection directe du Conseil d'Etat par
le peuple.

L'année 1905 a marqué, pour notre
canton, la pose des premiers jalons
de la séparation de l'église et de l'Etat
et c'est en septembre de cette année-
là que s'ouvrit la campagne dite
« contre l'absinthe ».

Chronique chauxoise
Les 8, 9 et 10 juillet. La Chaux-de-

Fonds avait eu le plaisir de recevoir
les gymnastes neuchâtelois. C'était la
13e fête cantonale, qui vit triompher
« L'Ancienne » de la Mère-Commune
devant « L'Ancienne » du chef-lieu (la
section organisatrice ne concourant
pas). Aux engins, L. F. Calame, de La
Chaux-de-Fonds (Ancienne) rempor-
tait la Ire couronne devant H. Find,
du Locle et aux nationaux, Ch. Robert ,
de Fontaines, enlevait la Ire place de-
vant Ami Paillard , de La Chaux-de-
Fonds (Ancienne).

Les palmarès publiés à l'époque ne
donnent, hélas, aucun temps, aucune
mesure (de saut, par exemple) qui au-
raient permis de faire d'intéressantes
comparaisons. « Les kilomètres dévo-
rés, le « tant à l'heure », la folie de la
vitesse, ne les ont point atteints », écri-
vait A. Mathias dans sa chronique de
la manifestation.

— Quelques jours auparavant , les
derniers honneurs avaient été rendus
à Walther Biolley, prématurément en-
levé à ses amis et à sa ville d'adoption.
Chef socialiste écouté et abstinent
convaincu, il laissait quelques ouvrages
de caractère sociologique.

Disons encore, pour rester dans le
domaine des disparus, qu 'un ressortis-
sant de La Chaux-de-Fonds, du nom
de Guenin, décédé en Colombie, insti-
tua sa commune d'origine comme son
unique héritière ; sa petite forture se
montait à 30,000 francs.

Ce beau geste fut imite peu après
par Mlle Robert-Theurer qui , indépen-
damment d'autres dons à des oeuvres
de bienfaisance, légua 88,000 fr. à sa
commune.

L'année 1905 fut marquée par de
très hâtives apparitions hivernales ; il
neigea les 28 et 29 août et le 2 octobre,
toutes les hauteurs jurassiennes
étaient couvertes de neige. Le 18 no-
vembre, il en vint tant qu'on dut pas-
ser le triangle dans les rues de Neu-
chatel.

Cet hiver fut long et rigoureux, en
dépit d'un court répit, au milieu de
j anvier 1906, où primevères et perce-
neige fleurirent prématurément dans
le Bas.

Mais ne dépassons pas les limites
que nous nous sommes fixées ; il se-
ra assez tôt de parler de 1906 et de
sa grande sécheresse, l'an prochain.

A l'an que vin, donc, au piezi de vo
revè, *) comme disaient nos vieux.

F. J.
*) A l'an prochain, donc, au plaisir de

vous revoir.

En Suisse
Un enfant se tue

avec son tricycle
WINTERTHOUR, 7. — A Toess, un

camion, roulant à une vitesse extrê-
mement réduite, s'apprêtait à se placer
sur le plateau du poids public, lors-
qu'au même moment, le petit Balz Rutz,
4 ans, fils d'un maître, débouchant
transversalement, avec son tricycle, est
venu se jeter contre le lourd véhicule.
Il a été si grièvement blessé qu'il est
mort pendant son transfert à l'hôpital.

*sj \aSo e\ téfcdiflWiett
Mercredi 8 j um

Sottens : 12.15 Concert symphon.
12.25 Le rail, la route, les ailes. 12.44 Si-
gnal horaire. Informations. 12.55 Sur
tous les tons. 13.40 Musique symphoni-
que. 16.30 La danse à l'Opéra. 17.00 Le
feuilleton de Radio-Genève. 17.45 Le
rendez-vous des Benjamins. 18.15 Mu-
sique symphonique. 18.35 Etapes de la
vie d'une artiste. 18.50 Micro-partout.
19.13 L'heure. Informations. 19*25 Ins-
tants du monde. 19.40 Un bonjour en
passant. 19.50 Questionnez on vous ré-
pondra. 20.10 Rythmes en relief. 20.30
Sans tambour ni trompettes. 20.45 Le
mercredi symphonique. 22.30 Informa-
tions. 22.35 Les Nations Unies vous par-
lent. 22.40 Place au jazz. 23.10 Derniè-
res notes.

Beromunster : 12.15 Mus. 12.29 Si-
gnal horaire. Informations. 12.40 Radio-
Orchestre. 13.25 Imprévu. 13.35 Chant.
14.00 Pour Madame. 14.30 Emission ra-
dioscolaire. 16.30 Rareté musicale. 16.55
Cinq minutes pour le bon livre. 17.00
Quintette. 17.30 Pour les jeunes. 18.00
Orchestre récréatif. 18.45 Chronique de
la Suisse occidentale. 19.00 Chants po-
pulaires romands. 19.20 Communiqués.
19.30 Informations. Echo du temps. 20.00
Fêtes zurichoises. 22.15 Informations.

Jeudi 9 juin
Sottens : 7.00 Bonjour. Gymnastique.

7.15 Informations. 7.20 Disques. 11.00
Emission d'ensemble. 12.15 Le quart
d'heure du sportif. 12.35 Disques. 12.44
Signal horaire. Informations. 12.55 Pa-
ges populaires. 13.30 Compositeurs suis-
ses. 16.30 Pour la Fête-Dieu. 17.10 Mu-
sique syphonique. 17.20 Disques. 17.35
Chants bibliques. 17.55 Disques. 18.10 La
quinzaine littéraire. 18.40 Le micro
dans la vie. 19.13 L'heure. Informations.
19.25 Le miroir du temps. 19.40 Feuille-
ton (Le huitième cercle). 20.10 Rapso-
die romantique. 20.15 Concours musical.
22.30 Informations. 22.35 Les grandes
conférences de Radio-Lausanne.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.20
Gymnastique. 6.30 Concert pour la Fê-
te-Dieu. 7.00 Informations. 7.05 Orches-
tre de chambre. 7.25 Bonjour. 11.00
Emission d'ensemble. 11.45 Le blason
populaire du Jura. 11.55 Chants de prin-
temps. 12.15 Disques. 12.29 Signal ho-
raire. Informations. 12.40 Rendez-vous
chez Dumont. 13.15 Dans le royaume de
l'Opéra. 14.00 Causerie. 16.30 Violon-
celle et piano. 17.00 Le chant de Ber-
nadette. 18.30 Musique symphonique.
18.55 Fanfare. 19.20 Communiqués. 19.30
Informations. Echo du temps. 20.00 Le
chant de Bernadette. 21.30 Orchestre
de la Suisse italienne. 22.15 Informat.

Notre feuilleton Illustré

Uop oy Opéra MundJ
et Cosmopress

Le Faolôii
Des plantes bienfaisantes
en pilules
Les créateurs du fameux Thé Franklin vous
proposent la dragée Franklin, qui réunit et
associe les vertus des plantes et celles du
traitement chimique. Pour vaincre la cons-
tipation, libérer l'intestion, stimulerJa fonc-
tion du foie, prenez une dragée Fmnklin
chaque soir. Toutes pharmacies et drogue-
ries Pr. 1.80 la boîte de 30 dragées.

Une annonce dans « L'Impartial »
fait souvent l'affaire !

Problème No 430.
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 U 12 13 14 15 16

Horizontalement. — 1. Tasser la
terre avec un certain instrument. Ce
petit mot désigne un rafraîchissement
qu'en été les Anglais boivent à tout
moment. Sur la portée. Dans le bureau.
2. S'abstient. Répandit des calomnies,
L'air est la condition de leur existence.
3. Article. Sont, le plus souvent , ma-
nuels. 4. Pronom. D'une sérénité par-
faite. Travail de musicien. Négation.
5. Grattant. Un peu de peine. Ordre.
Particule. 6. Sont dans les conditions
nécessaires pour obtenir. Déférence.
7. Celle qui est baptisée atomique n'est
pas de tout repos. N'indique pas un
grand empire sur soi-même. Travaillé
avec l'aiguille. Note. 8. Conjonction.
Sorte d'étoffe de laine. Sont de diffé-
rentes couleurs. Préposition.

Verticalement. — 1. Se distingue
dans l'architecture. 2. Exige un labou-
rage. 3. Habillé. Doit être rendu. 4.
Pour joindre . Couleur. 5. Se faire en-
tendre. 6. Manquera. 7. Arrivant tout
à coup, sans jamais prévenir , vers un
proche refuge il fait chacun courir.
Arrivés. 8. Font un certain travail avec
de l'eau. 9. D'une large ouverture. Pour
montrer. 10. A quatre mains. Plat de
résistance. 11. A un métier à se mouil-
ler. 12. Détachasse. 13. Retirer. Dans
la plaie. 14. Ses débordements ne sont
pas redoutables. Préposition. 15. Passe
l'été dans les régions polaires. 16. Date
de la Renaissance. Souvent composé
de parties différentes.

(N. B. — Les lignes horizontales 3 et
6 doivent former une phrase complète.)

Solution du problème précédent
1 2  3 4 5 (i 7 b 9 1(1 11 U 13 14 15 16

=== Les mots-croisés du mercredi



Voir le monde pour quelques sous !

ÇA C'EST

M OTO M 48
MOTOM S.A., Z U R I C H
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C H A P E L L E  A D V E N T I S T E
Rue Jacob-Brandt

Ce soir à 20 h. 15, M. Riemens traitera le sujet :
P R O B L È M E  DES TEMPS P R É S E N TS

foire vie
d'où vient-elle ? Qu'est-elle ?

Entrée libre
Quatuor de la Voix de l'Espérance (sur disque)

Jeune
mécanicien

de précision cherche pla-
ce stable. — Faire offres
écrites sous chiffre G. B.
12135, au bureau de L'Im-
partial.

liai"
(sans centrages) sont à
sortir à personne cons-
ciencieuse. — Faire of-
fres avec prix sous chif-
fre E. G. 12236, au bureau
de L'Impartial.

A VENDRE

ïespa 52
cause double emploi
revisée, 15,000 km., com-
plètement équipée. — S'a-
dresser au bureau de

L'Impartial. 12280

TO PO
1952, état de neuf. Peu
roulé. Superbe occasion.
CHATELAIN & Co
Garage Moulins 24

Quel
automobiliste

se rendant sur la Côte
d'Azur aux vacances hor-
gères, prendrait 2 person-
sonnes et 1 enfant. Par-
tage des frais de voyage.
Offres à Case postale
37852. 
VÉLO DE COURSE Te-
bag, à vendre bas prix.

— S'adresser rue du
Nord 171, au 1er étage à
gauche.

v..v.-~~, —........ ..~.. 

Moto
A vendre moto Condor

680 cm3, à bas prix. —
S'adresser au pignon, rue
de la Ronde 43.

A VENDRE

B. S. A.
500 cm3

nouvelles batteries et
nouveau silencieux. En
parfait état. Prix 450 fr.
— Tél. (039) 414 95.
A VENDRE

Renault 4 CV.
grand luxe, roulé 25,000
kilomètres. Prix intéres-
sant. — Faire offres sous
chiffre P. 4406 N., à Pu-
hliâiH.ntt Vpiif-li âf*> 1

A chaque repas une fraîche 
^  ̂

BSk 
ï Im W ^̂; A  ̂

SM-tW-
quel régal avec la fine et pure -n i  tf% ï* O

kSittjÊ̂ lL'HUILE D'ARACHIDES ASTRA ^̂ ^ l̂ ^W
^̂est extraite en Suisse même de ^*̂ ^m l̂^m^^  ̂fgraines triées avec soin et fraîche- t̂àkJ^ f̂^^ ĵÀM ^

ment pressurées. A l'état absolu- t̂l^̂ Ê^̂ ^̂ S^
ment pur, elle est mise directe- f̂fiî jp >C^
ment en bouteilles bouchées her- j f fW^h wẐ f̂r\
métiquement et enveloppées dans ^̂ ^Ŝ ^̂ dS(!|M
l'emballage rouge ASTRA anti- ^Tv^^SÂfw^
lumière. C'est ainsi que l'huile Ĵ|A T̂ «̂»
claire et dorée reste fraîche de la ^̂ iiygy^
première à la dernière goutte.

Enchères publiques
an Foyer du Théâtre

' , Ensuite de cessation de commerce, M.
Charles Meister, fera vendre au Foyer du
Théâtre, rue Léopold-Robert 29 (entrée sur le
côté) vendredi 10 juin 1955, dès 14 heures,
les meubles, objets et marchandises suivants :

Machine à café à pression sur comptoir ,
bain marie électrique, cireuse, porte-man-
teaux, tables et chaises de café , lustres , globes.

Parasols , grandes glaces , vaisselle, ver-
rerie et autres articles.

Vin blanc et rouge, en litres , bouteil-
les et chopines, Champagne , apéritifs , liqueurs.

Paiement au comptant.
Le greffier du tribunal :

Alb. Graber

A V E N D R E
à Concise

proximité immédiate de la gare CFF, belle
propriété comprenant grand jardin-verger
et bâtiment d'habitation de 3 apparte-
ments, avec chauffage central général et
dépendances. Un appartement serait éven-
tuellement libre immédiatement. — Ren-
seignements : W. LAURENT, notaire, à
Grandson.

Menuisier
expérimenté cherche

place. — Faire offres
sous chiffre R. I. 12163
au bureau de L'Impartial

f ^

Ouvrières
et

Jeunes filles
habiles et conscien-
cieuses sont deman-

dées par

Universo S. A. No 2
Fabrique d'Aiguilles
Berthoud - Hugoniot

Crêtets 11

l J
CHAMBRE meublée , au
soleil est à louer à mon-
sieur sérieux. S'adr. rue
du Doubs 11, au 1er étage

IMIR
de 18 à 20 ans est deman-
dé pour l'entretien des

machines et petits tra-
vaux d'atelier. — Se pré-
senter de 10 h. à midi à

l'Imprimerie Moderne
S. A., Daniel - JeanRi-
chard 28.

le
de bureau
est demandée pour être
mise au courant du tra-
vail de commis de fabri-
cation.

Fabrique JUVENIA
Paix 101

Monsieur sérieux cher-
che

ebambre
meublée pour tout de

suite. — Faire offres sous
chiffre W. 7571 Q., à Pu-
blicitas, La Chaux - de -
Fonds.

Appartement
3 chambres, cuisine, con-
fort, soleil, sans vis-à-vis,
à louer pour date à con-
venir. — Tél. 2 89 23, après
19 h. 30.

CHAMBRE A COUCHER
très belle, rustique, mo-
derne, en noyer, lits ju-
meaux, à vendre cause
imprévue. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

11742
A VENDRE vélo à l'état
de neuf , faute d'emploi ,
tél. 2 71 76, ainsi que ten-
te de camping marque
Spatz. — Tél. 2 8184.

A LOUER pour tout de
suite ou époque à convenir ,
un

chalet
aux Ponts-de-Martel , en-
droit tranquille près de la
forêt , parc ombragé et vue
imprenable. — S'adresser
à M. John Perrenoud, Les
Petits-Ponts, tél. (039)
3 73 04.

EXPOSITION D'AUTOMOBILES
Dans la salle de l'Hôtel FLEUR-DE-LYS à La Chaux-de-Fonds - mardi 7, mercredi 8 et jeudi 9 juin 1955

Comprenant la gamme Jm W .ST m ¦/%<! JTUPJP̂  JUM* limousines, cabriolets,
des marques Jk W éffiffî ^Jm Jm 0 %HÇmMfl ||%, station wagons, utilitaires

Seront présentées pour la première Heures d'ouvertures :fols à La Chaux-de-Fonds : -âfe
Ẑ^T -

^5̂  ,̂ -N Mardi 7 juin 1955 de 12.00 - 22.00
PEUGEOT 403, nouveau modèle U_^̂  ̂ ^^S _̂^; Mercredi 8 iuin 1955 1 .
* *i- A . o«o ^=̂  ̂ ^^=rV M en reai H u n W û de 10i00 - 22.00à côte de la 203. Jeudi 9 juin 1955 J
NASH - AMBASSADOR 1955 L'entrée de l'exposi t ion est l ibre
voiture grand luxe avec tout confort pour tout visiteur et sans obligation

Garage des ENTILLES S. A. - La Chaux-de-Fonds
Av. Léopold-Robert 146 Tél. (039) 2.18.57

i ¦

Pour assortir à vos toilettes légères,
nos

sandalettes habillées
en vernis, golden, gris-rouge,

bleu ciel et rose i
Nos prix :

Fr. 29.80 32.80 39.80
Sandalettes talon lifty :

Fr. 15.80 17.80 19.80
Faites-vous présenter notre immense

choix

Chaussures J. KURTH S. A.
LA CHAUX-DE-FONDS Jj



cnronîQus neuchâtelolse
Fleurier

Les progrès du cinéma !
Célébrant leurs noces d' or dimanche,

les époux Lambert-Décrevel , sont re-
tournés au cinéma. Ils n'y étaient pas
allés depuis 40 ans. Inutile de dire que
les progrès techniques atteints par le
« septième art » les ont émerveillés !

La Chaux-de-Fonds
Magnifique succès de la Ruche au 2e

concours fédéral d'accordéons.
Cette belle manifestation, de loin la

plus importante du genre qui se soit
déroulée en Suisse, groupait plus de 70
sociétés et un effectif dépassant 3000
accordéonistes.

La Ruche s'y est particulièrement
distinguée, avec les résultats suivants:

Catégorie clubs : Mention excellent
et couronne laurier or. Catégorie duos:
Mention très bien ; avec médailles :
Mady Calame et Jocelyne Roth. Caté-
gorie individuels : mention très bien
et médaille : Georges Dupré ; mention
bien : Mady Calame.

Toutes nos félicitations à tous les
musiciens de la Ruche et à leur direc-
teur M. Numa Calame.

Grave accident au Châtelot

Un ouvrier blessé
par une benne

Un accident s'est produit hier au dé-
but de l'après-midi au Châtelot.

Trois ouvriers de l'entreprise Madli-
ger charriaient du gravier dans une
benne ; celle-ci les gagnant de vitesse,
s'est renversée. Un des ouvriers, d'ori-
gine italienne, a été transporté à l'hô-
pital de La Chaux-de-Fonds, griève-
ment blessé. Nos bons voeux de réta-
blissement.

Une splendide exposition
d'automobiles à La Chaux-de-Fonds

Depuis quelques jours , la direction du
Garage des Entilles en notre ville, pré-
sente une « collection » des dernières
créations de quelques grandes marques
d'automobiles. C'est à l'hôtel de la
Fleur de Lys dont la salle est suffi-
samment vaste pour contenir plusieurs
modèles, que cette exposi tion fut inau-
gurée mardi en présence de plusieurs
personnalités, en particulier MM. An-
dré Nardin , président de l'ACS, Oscar
Witz, secrétaire général du TCS, Hess
de l'ARTM, Paul Macquat de l'ADC.

Le garage des Entilles fait figurer
dans cette exposition deux marques
très cotées en Suisse : Peugeot et Nash.
Il nous plaît de dire en ce qui concerne
la première que le tout nouveau mo-
dèle 403, particulièrement bien étudié
et doté des derniers perfectionnements
de la technique, a spécialement retenu
notre attention. Quant à la Nash-
Rambler, bien connue de tous les auto-
mobilistes, elle côtoie la somptueuse
Nash-Ambassador équipée de tout le
confort souhaitable.

Rappelons que cette exposition qui
durera j usqu'à jeudi soir , présente dans

Le mauvais temps sévit en France
PARIS, 8. — AFP — Les pluies tor-

rentielles qui s'abattent depuis 48 h.
sur le sud-est de la France ont pro-
voqué de nombreux dégâts.

A Lyon, on signale que 1500 abonnés
des centraux Lalande, Moncey et Fran-
klin ont été privés de téléphone, un
grand nombre de chambres de sous-
répartition ayant été inondées. Les
services techniques des PTT prévoient
que les communications seront réta-
blies après-demain.

Une auto enterrée
A la limite du département de l'Isère,

au Mont de Lans, près du hameau de
Chambon , une coulée de boue a coupé
la R. N. 91. Une automobile a été en
partie enterrée. On ne signale aucune
victime. Dans le Briançonnais, tous les
torrents de montagne ont débordé. Le
village de Bez, hameau de la Salle-
les-Alpes (Hautes-Alpes), à 8 km. de
Briançon , est menacé. Si la pluie per-
siste, ses habitants devront être éva-
cués. Les pompiers et la troupe s'em-
ploient à détourner le cours des eaux.

Des habitations évacuées
Dans la région de Modane , les pluies

ont provoqué une crue brutale du tor-

rent « Le Charmaix » affluent de l'Arc.
Les eaux montent rapidement, laissant
craindre une catastrophe analogue
à celle qui dévasta Fourneaux (Savoie)
à deux reprises en 1909 et 1920.

Par mesure de précaution , le maire de
Fourneaux a fait évacuer les habita-
tions riveraines. Les eaux commen-
çaient à envahir les rez-de-chaussée,
mardi soir à Modane et à Fourneaux.

A Saint-Jean-de-Maurienne, l'Arc
menace de déborder en plusieurs points.
Tous les services de protection sont
alertes.

Dans le Briançonnais, le torrent Cla-
ree a débordé à Nevache, à 20 km. de
Briançon. Dans une partie du village ,
les rues sont couvertes de 50 cm. d'eau.
Une partie du bétail a été évacué et les
habitants sont en état d'alerte.

On signale d'autre part qu'aux Sa-
bles d'Olonne de nombreuses caves ont
été inondées. Les pompiers ont dû in-
tervenir dans plusieurs quartiers. C'est
ainsi que 15.000 litres d'eau ont été
pompés dans les caves d'un garage.

Niveau du lac de Neuchatel
Le 6 juin , à 6 h. 30 : 429.36.
Le 7 j uin, à 6 h. 30 : 429.35.

A l'extérieur
Un nouvel engin de destruction

essayé dans l'Arctique
OTTAWA, 8. — AFP — La fusée

« Nike », qui peut frapper un avion
ennemi même si celui-ci change sa
route en vol, a été expérimentée avec
succès dans les conditions de basse
température de l'Arctique, annonce un
communiqué de l'armée canadienne.

En France
Un double crime

avec ramifications politiques
possibles

PARIS, 8. — Une affaire criminelle
est en train de prendre , en France, un
développement qui risque de faire un
scandale.

Le 1er juin , près de Montfort-L'A-
maury, on découvrait les corps de deux
hommes, un ferrailleur , nommé Louis
Robinard, et l'un de ses amis, Roger
Laaban. Le premier agonisait et le se-
cond était mort. Tous deux avaient été
tués dans des conditions que la police
n'a pas encore très bien éclaircies. Ce
que l'on sait, c'est que les deux hom-
mes avaient été victimes d'une escro-
querie ayant pour base une vente ficti -
ve de graisse pour l'armée et portant
sur une soixantaine de millions de
français français. On a arrêté sinon un
des auteurs, du moins très probable-
ment un des instigateurs de l'affaire ,
Francis Bodeman.

Jusqu'ici, rien que de banal. Mais les
policiers ont découvert , petit à petit ,
des prolongements curieux. Un député
de la Seine-Maritime, nommé Capde-
ville, vice-président de la commission
de la défense nationale, un autre dé-
puté du sud-ouest et un sénateur
avaient, avec Bodeman, des liens si
étroits qu'il paraît difficile de plaider
l'innocence complète en ce qui les con-
cerne. C'est ainsi que Bodeman usait
largement du téléphone et du secré-
tariat de Capdeville pour ses tracta-
tions et c'est tout droit chez ce par-
lementaire qu 'il se rendit , à Rouen ,
au lendemain du double crime de
Montfort-L'Amaury.

De plus, un commissaire principal
de la Sûreté nationale, nommé Bor-
niche, qui jouissait même d'une cer-
taine notoriété, vient d'être suspendu,
car, lui aussi, et depuis longtemps,
faisait « des affaires » avec Bodeman.
Une avocate et un général, président
du conseil d'administration d'une so-
ciété d'importation, seraient, eux aussi ,
considérés comme ayant eu des rela-
tions trop étroites avec ce que l'on
pense devoir être une véritable bande
de malfaiteurs.

Les faits sont tels que dans la nuit
qui suivit la découverte , celle de lundi
à mardi, le ministre de l'intérieur a
longuement conféré avec le chef de la
première brigade mobile. On se deman-
de même si cette affaire n'aurait pas
un rapport avec le meurtre commis, il
y a quelques jours sur le dirigeant syn-
dicaliste Lucien Gyesse, trouvé assassi-
né dans le Bois de Vincennes.

Au Tribune! correctionnel de La Chaux-de-Fonds
Une navrante affaire d'infanticide. - Il y a huit ans ... ou du peu de durée

de la mémoire humaine ... ou encore des curieuses lenteurs
de la Justice neuchâtelolse !

Tribunal compose de MM. André
Guinand , président , Luthy et Gendre ,
jurés , Jacques Cornu , ministère public ,
J.. C. Hess, greffier. Audience du mardi
7 juin.

Un navrant infanticide
Une jeune fille de 20 ans, timide et

gracieuse, vient travailler comme cou-
turière à La Chaux-de-Fonds. Elle ne
fait aucun bruit , est aimée de ses pa-
trons, de ses camarades. Elle a perdu
sa mère alors qu 'elle avait un an ; son
père, malchanceux, l'abandonna ; elle
fut élevée avec soin par ses parrains
dans leur famille, reçut une bonne ins-
truction , apprit un métier.

Mais c'était une solitaire.
Où avait-elle vécu jusqu 'ici ? Dans un

tout petit village de l'est du canton.
A Bienne , elle fait la connaissance

d'un jeun e ouvrier zurichois ; ils s'ai-
ment ; lui s'en va sans laisser d'adres-
se. Quand elle s'aperçoit qu'elle est en-
ceinte , elle ne dit rien à personne, ne
tente pas de retrouver son amant, ne
cherche pas à se libérer , rien.

Si elle avait dit quelque chose à quel-
qu 'un , on l'eût soutenue, aidée. Mais
rien...

Une nuit, elle accouche, seule dans
sa chambre. Elle ne crie ni ne gémit :
personne n 'entend rien — son enfant
naît , vivant. Elle le cache dans un car-
ton de soulier . Puis rien... Un médecin
dira qu 'il n'aurait peut-être pas vécu,
mais...

Qu a-t-il pu se passer dans cette pe-
tite tête? Quel drame, quel affolement?

Le ministère public Cornu admet les
circonstances atténuantes. Cette jeun e
fille n 'était pas dans son état normal.,
ni moralement ni , ce qui est expressé-
ment reconnu par le Code , physique-
ment : quand elle a laissé mourir son
enfant , elle venait d'accoucher. Elle
ne recommencera plus. Six mois d'em-
prisonnement avec sursis pendant 2
ans : il requiert donc le minimum.

Me Narrath , dans une plaidoirie sen-
sible et intelligente , demande aux ju-
ges d'admettre en outre la « détresse
profonde » . Le président Guinand, avec
beaucoup de sagesse, lui fera remar-
quer que , si on le suivait , toute fille-
mère serait dans un état de détresse
profonde. L'accusée n 'a pas demandé
de secours, il ne saurait donc lui avoir
été refusé. En revanche, elle ne mérite
pas d'être condamnée trop sévèrement,
son crime ayant été accompli alors
qu 'elle était dans les fièvres de l'ac-
couchement. Et le tribunal lui inflige
la pein e de six mois d' emprisonnement
avec sursis demandée par le substitut
du procureur .

Ragards sur le passé !
Il y a exactement huit ans, un in-

dustriel chaux-de-fonnier qui fabri-
quait des boîtes à musique sous l'é-
gide du Bureau de recherches d'in-
dustries nouvelles, faisait faillite . On
parla de cette déconfitur e durant quel-
ques semaines ; la Commune de La
Chaux-de-Fonds était intéressée à
l'entreprise O. S. Jaccard S.A. ; on di-
sait que le chef de cette maison avait
expédié à Genève une dizainê  de cais-
ses contenant des dessins, brevets, ma-
chines et autres marchandises que, sur
injonction d'un créancier, on f i t  re-
venir en quatrième vitesse. Le juge
d"instruction se mêla de cette a f fa i re .
Puis...

Puis l'oubli tomba sur elle...
La guerre froide aussi...
En 1955 , un petit curieux retrouva

le dossier dans de poussiéreux car-
tons. C'est pourquoi J .  devait passer
hier devant la Correctionnelle.

S'il n'y avait pas eu ce petit cu-
rieux ?

Eh ! bien, l'on n'aurait plus entendu
parler de rien !

Il est permis de penser que ce n'est
pas le seul cas du genre.

Et que d'autres aimables dossiers
ayant dormi plus longtemps encore , et
plus profondément , n'auront jamais vu
apparaître au G r ef f e  du jug e d'instruc-
tion le prince charmant qui devait les
réveiller !

Bigre ...
Le moins qu'on puisse dire, c'est

qu'on est inquiet !...
Et nous dira-t-on à cause de qui et

pourquoi on juge cette a f fa i re  HUIT
ANS APRES qu'elle s'est produite ?

L'affaire
L'accusé, on le comprend, est très

surpris qu'on lui reproche ces vieux
délits, presque atteints par la prescrip-
tion. Il ne se souvient plus de grand-
chose. Il s'est refait une situation. Il
se rappelle qu 'il était surmené, fatigué,
affaibli. Il prétend n'avoir envoyé à
Genève que des dessins, projets, ébau-
ches de briquet qui étaient sa propriété
et non celle de la firme.

— Pourtant , après restitution, ils ont
bien été vendus par la masse en fail-
lite ? disent M. Cornu et le préposé
aux poursuites.

— Oui ! repond Me Jean Payot, mais
il n 'en reste pas moins qu'ils n'appar -
tenaient pas à l'entreprise.

Briquets, procédés de f abricatiorf ?
Plaisanterie : on ne couche pas une
fabrication sur le papier ! Bref , cela ne
valait quelque chose que pour le pré-
venu, qui pouvait continuer ses tra-
vaux, non pour la société, qui n'a ja-
mais fabriqué de briquets.

— Je n'avais en aucune manière l'in-
tention de tromper mes créanciers, af-
firme J.

— Mais vous avez déclaré que c'était
«imbécillité» de votre part d'avoir en-
voyé ces marchandises à Genève !...

On ne se souvient plus ! Ce qui est
compréhensible !

— Puisque ni briquet , ni outillage,
ni rien n'était au point ! Puisque j'ai
sacrifié tous mes biens, plus de 400,000
francs, et ma santé et ma tranquillité,
dans cette affaire !

C'est vrai que l'accusé a l'air sincè-
re, et -fatigué !

— Mais vous n'étiez pas un naïf :
vous aviez l'habitude des affaires ; vous
saviez ce qui , dans une faillite , appar-
tient aux créanciers, dit le président.
Et vous dites avoir agi en toute inno-
cence ?

— En toute innocence, répond J.
Le contenu de toutes ces caisses a

été vendu 310 francs, ce qui prouve
bien qu 'il n 'avait pas de valeur en soi !
Le préposé aux faillites n'a même pas
vu les dessins : ce n'était donc pas de
l'or. Beaucoup de bruit pour peu ?
Nous n 'en savons rien : en tout cas, pas
après huit ans. M. Chopard reconnaît
que ces marchandises ne pouvaient que
«rendre service».

— Vous êtes venu à meilleure for-
tune ? demande-t-on à l'accusé.

— Pas moi !
— Mais vous dirigez une fabrique ?
— Non , c'est Mme Jaccard !
— Ah ! Mme Jaccard ! répète pensi-

vement le président.
Impossible de tirer grand-chose de

l'interrogatoire des témoins.
Le représentant du ministère public

considère que le prévenu a incontes-
tablement voulu soustraire des mar-
chandises à sa firme, mais admet que
le retard apporté au jugement de l'af-
faire permet de lui accorder quelque
atténuation de peine : il propose six
mois avec sursis.

Me Jean Payot déclare, lui, que la
faillite de la société Jaccard a été pro-
voquée par son conseiller Schmidt , qui
voulait s'emparer de l'affaire , et s'était
attaché pour cela un espion dans l'en-
treprise, le comptable J. C'est pourquoi
il considère que la lette de J. à Schmidt ,
pierre angulaire de l'accusation, est
une manoeuvre. Les témoignages d'au-
trefois se sont effondrés. Il ne reste
plus rien , pas même la lettre de voiture
accompagnant les fameuses caisses,
pas même le rapport de police inven-
toriant les marchandises au retour.

Un rapport de police qui disparaît
d'un dossier ?

Eh ! non, lecteurs, cela ne s'est pas
passé au Venezuela, mais bien à La
Chaux-de-Fonds ! Qu'est-ce que vous
dites de ça ?

Bref , il y a un accusé, mais plus
d'accusateur !

Pour le sagace défenseur, pas de
banqueroute frauduleuse puisque l'en-
voi à Genève n'augmentait le passif
ni ne diminuait l'actif. Et que d'autre
part tout a été restitué.

Le jugement
Le président Guinand, non sans hu-

mour, vient, après cinq minutes de
délibérations, déclarer que puisqu'on
apprend aujourd'hui que des caisses,
qu'on disait contenir pour quarante
mille francs de marchandises à l'épo-
que, ne valaient rien, il n'y a aucune
raison de poursuivre J.

Huit ans après, dame !...
Ma foi...
La justice neuchàteloise, c'est une

« justice » à lui rendre, va lentement
mais sûrement...

L'accusé est libéré et tous les frais
mis à la charge de l'Etat.

Y a-t-il encore beaucoup d'affaires
de ce genre en souffrance ?

J. M. N.

Communiques
(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; elle n'engage pas le journal.)

Panorama de Jazz.
Vendredi 10 juin à 20 h. 30, pour la pre-

mière fois à la nouvelle «salle de musique»
de notre ville , grand concert de jazz par
une des plus grandes formations du pays, le
«Jazz Society Orchestra», vainqueur absolu
du Festival National de jazz 19=34, compre-
nant les meilleures solistes suisses du mo-
ment, dont Raymond Blum et Jean-Pierre
Girardier des New Hot Players, l'altiste
Pierre Favre, le trombonniste Raymond
Droz et le batteur Bobby Maeder. C'est
après un début de tournée dans notre pays,
que le «Jazz Society Orchestra» se présen-
tera dans notre ville où les amis de la mu-
sique de jazz les attendent déjà depuis
longtemps.

Par sa précision , cet orchestre de 15 musi-
ciens est certainement comparable aux
meilleures formations américaines, telles
que celles de Lionel Hampton , Duke Elling-
ton et Count Basie.

Ces jeunes musiciens ont su surmonter
les difficultés techniques du travail en or-
chestre et se sont attachés surtout à soi-
gner leurs interprétations dont quelques -
unes sont inédites, à donner au phrasé un
mouvement rythmique de «jazz» propre à
créer ce swing qui est la marque de l'or-
chestre valable.

Pour tous ceux qui ont entendu et vu le
«Jazz Society Orchestra», ce fut une révé-
lation , donc un concert de jazz dont on
parlera encore •longtemps à La Chaux-de-
Fonds.
«La puissance de l'Evangile au Canada

français», conférence avec projections
en couleurs à l'Amphithéâtre.
Ce soir à 20 heures, à l'Amphithéâtre, le

pasteur René Robert , qui vient de rentrer
chez nous après un séjour de cinq ans au
Canada , nous parlera de la puissance de
l'Evangile dans ce vaste pays et en particu-
lier de l'oeuvre qui s'accomplit dans les
territoires de langue française. Cette con-
férence sera illustrée par de belles projec-
tions en couleurs. Chacun est cordiale-
ment invité.
Natation

C'est ce soir qu'a lieu à la Maison du
Peuple , 2e étage, ancienne salle du billard ,
l'assemblée constitutive d'une section de
natation. Parmi ses prochaines activités,
outre la formation de moniteurs pour les
personnes et les enfants désirant appren-
dre ou se perfectionner dans la natation,
il est prévu une rencontre-démonstration
avec le concours des clubs Satus existant
en Suisse et peut-être un match de water-
polo les 26 et 27 juin.

Invitation cordiale à toutes les person-
nes qui s'y intéressent.
«Le Secret Magnifique» avec Jane Wyman

dès vendredi à la Scala.
Notre saison n'est pas encore terminée

et nous vous proposons pour la semaine
prochaine la merveilleuse histoire d'amour
«Le Secret magnifique», d'après le «Best-
seller» de Lloyd C. Douglas «L'Obses-
sion magnifique» . Jane Wyman, Rock Hud-
son, sont les deux principaux acteurs de
cette production tournée en couleurs et
parlée en français.

Ebouillanté par de la bière
LUCERNE, 8. — M. Alfred Bûcher,

domicilié à Hochdorf , âgé de 51 ans,
qui travaillait dans une brasserie, a
été ébouillanté par de la bière. Griève-
ment brûlé , il fut transporté à l'hôpi-
tal cantonal, où il décéda après deux
jours. Il laisse une femme et cinq en-
fants mineurs.

la cour de l'hôtel, toute la gamme de la
fabrication de l'usine de Sochaux.

Ouverture des pharmacies.
Les pharmacies Gauchat, rue' de l'In-

dustrie 1, Wildhaber , av. Léopold-Ro-
bert 7, et Chaney, av. Léopold-Robert
68, seront ouvertes jeudi 9 juin , l'a-
près-midi.

L'actualité suisse

BULLETIII DE BOURSE
du 8 Juin 1955

Zurich : î 'Jîi
Obligations 7 8 J
î'i % Féd. 46/déc. 102 10d 102.50
S& % Fédéral 48 101.80 101.80
2% % Fédéral 50 99 d 99 %
3 % C. F. F. 1938 101.15 101%
4 % Belgique 1952 104d 104d
5 % Allemagne 24 94 96
5% % Joung 1930 725 728]
4 %  Hollande 1950 105 10O;?i |
3% % Suède 1954 94 Vt 98%o j
4 % Un. Sud-A. 52 99 % 99.60]
Danube Save 1923 35 36
3% % B. Int. 1954 101% 101 Va
4% % OFSIT 1952 136 136

Actions
B. Com. de Bêle 318 327
Banque Fédérale . 331 340
Union B. Suisses 1395 1395
Société B. Suisse "295 1300
Crédit Suisse . . 1430 1425
Conti Linoléum 545d 545
Electro Watt . . 1357 1385
Interhandel . . . 1520 1570J
Motor Colombus . 1212 1215
S. A. E. G. Sér. . 89 d 89 3i

Bulletin communiqué par ('UNION DE BANQUES SUISSES

Cour» du

7 8

Indelac . . . .  697 698
Italo-Suisse, priv. 315 319
Réassurances . . 11240 11225
Aar-Tessin . . . 1370o 1370
Saurer 1190o 1190
Aluminium . . . 2795 2800
Bally . ..... ..... .  1043 1042d
Brown-Boveri . . 1835 1830
Fischer . . . . .  1455 1445
Lonza 1198 1200
Nestlé Aliment. . 2000 2010
Sulzer 2395 2390
Baltimore & Ohio 201 204
Pennsylvanie . . 120 121
Italo-Argentina . . 35 34 %
Royal Dutch . . .  451 647ex
Sodec 63 62 Vi
Standard Oil . . 488 492
Union Carbide C. 410 416
Du Pont de Nem. 851 860
Eastman Kodak . 347 350]
General Electric. . 228 229%
General Motors . 423 425
Internat. Nickel . 297 298%
Kennecott . . . .  464d 470
Montgomery W. . 344 342
National Distillers 90 89
Allumettes B. . 61 M, 61 %
Un. States Steel . 200 204V?
AMCA . . . .  S 47 90 48.15
SAFIT . . . .  £ 10 13 6 10.13.0,

Cour» du

7 8

FONSA c. préc. . 188 188

j SIMA 1120O 1120d

Genève :
Actions
Chartered . , , . 38 % ' 5'
Caoutchoucs . . *•' = ¦ *"'
Securities ord. . . 15'H -159
Canadian Pacific . 148% "1*J»H

, Ihst. Phys. porteur 575 575
Sécheron, nom. . 51Z 510

Separator . . . .  1«8 '<»
S. K. F. . . . , . 2*8 267

Bâle :
Ciba .¦' .'. . \ , U4S S*»'
Schappe . . . .  70° 700

Sandoz <7'° «00
Hoffmann-La R. b. j. 9400 9m

Billets étrangers: °em o«*e
Francs français . . 1 15 1.17
Livres Sterling . . 11.58 11.70
Dollars U. S. A. . 4.27% 4.29%
Francs belges . . 8.44 8.56
Florins hollandais 111.50 11300
Lires italiennes 0 67 0.69%
Marks allemands . '00 Jï '01 75
Pesetas . . . .  10.02 10.18
Schillings Autr. . 16 25 16.50

CINEMAS - MEMENTO
SCALA : Patte de velours, f.
CAPITOLE : Le Bourreau de Venise, t.
EDEN : Comment épouser un million-

naire, f .
CORSO : Escalier de service, 1.
PALACE : Vita Zapata.
REX : Le signe des renégats, î.

TOUJOURS PLUS HAUT
Quel est le record

d'atterrissage en altitude
du pilote suisse

Hermann GEIGER?
Répondez à cette seule question. Vous

pouvez gagner ce mois un magnifique
scooter VESPA. indiquez votre réponse
sur les macarons qui vous seront remis
gratuitement dans tous les Bars, Cafés,
Restaurants. Consultez également le
règlement dans tous les magasins d'Ali-
mentation.

MANZIOLI JUBILÉ, votre apéritif.
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de tons lumineux 
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«>w ses couleurs restent absolument fidèles. (uuSjl 3 N.

 ̂
 ̂ u 1 I «>

i j  L'étui « Recharge -., exclusivité mondiale , peut s util iser comme "1| | > *M X».
•O* l'habituel étui tournant , pour le prix de Fr. 3.90 4- lux? . j| |̂||

HL 
I i j --? •

*Sv Emboîté dans un enjoliveur or, du meilleur goût, il forme l'étui ||||, |||[H ĵL_  ̂ «^
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C O U T U R E  - S E R V I C E

GtiMp e et ôééai
renseignements ou rendez-vous par téléphone

22159
le lundi de 10 h. à 19 h.

Mme Guyot Couturière Crêt 24

Boites - Cadrans
Représentant

très bien introduit auprès de la clientèle horlogère
cherche représentation.

Ecrire sous chiffre H. L. 12299, au bureau de L'Impartial

OUVRIÈRES
d'ébauches, qualifiées,

JEUNES FILLES
pour travaux faciles,
trouveraient emploi stable aux

FABRIQUES MOVADO

VACANCES EN GRUYÈRE
au bord du lac. Jolies promenades à pied ou en bateau»

Hôtel de la Croix-Blanche
Corbières

(Bulle - Fribourg, par La Roche)
Prix de pension Pr. 10.— par jour. Cuisine soignée,
spécialités du pays. Bonne cave. Location de bateaux

Paul Gremaud. Tél. (029) 3 85 54.

V
Le remède:

SCOTCH /g|
Bande adhésive jsgllM?*g^

Dans toutes les papeteries

I
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C O M M E R Ç A N T
cherche reprise

BON COMMERCE
éventuellement

COLLABORATION
avec personne désirant diminuer son
activité.
Faire offres sous chiffre A. R. 12209,
au bureau de L'Impartial.

Propriétaire d'auto, aimant les voyages,
cherche

Chanffeur-conpgnon
disponible sur demande et qui conduirait
l'auto lors de courses ou de voyages d'une
certaine durée. Ecrire offres sous chiffre
A. Y. 12312, au bureau de L'Impartial.

Jeune sténo-dactylo
au courant des travaux de bureau est de-
mandée éventuellement à la demi-journée.
Paire offres avec curriculum vitae, copies
de certificats et prétentions de salaire sous
chiffre R.F. 12319, au bureau de L'Impartial

Nous cherchons un homme de 26 à 48 ans (n 'importe
quelle profession) en qualité de

représentant
pour visiter exclusivement des agriculteurs. On offre
à un homme capable, de très bonnes possibilités de
gain (fixe, provision et frais) . Introduction approfon-
die, perspectives de développement et appui. Sera suivi
avec intérêt.
Les candidats désirant une place stable dans maison
sérieuse et renommée, connaissant les langues fran-
çaise et allemande, sont priés d'adresser leurs offres
accompagnées d'un curriculum vita e, copies de certifi-
cats et photographie , sous chiffre SA 4634 St, à Annon-
ces Suisses S. A. «ASSA», Saint-Gall.
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FIESTA
LE BON ROUGE D'ESPAGNE

digne de toutes les tables, à la portée de
toutes les bourses. Fr. S,-,— 5 <>/0 d'escompte,
le litre scellé chez votre épicier où vous trou-
verez, aussi au même prix,

1 ÉTOILE DU LÉMAN
le vin blanc préiéré des familles

Vente exclusive en gros 1
MM. P E R R E T - G E N T I L  S. A.

La Chaux-de-Fonds
• 1

- - I IMI I - ' — " -  - - - - — — — — - - -

Employée w maison
est demandée dans ménage soigné de
trois personnes dont un enfant. Bons
gages. Entrée début juillet ou date à
convenir.

S'adresser à Mme R. Jeanneret, le
Parc, St-Imier, tél. (039) 4.11.45.

Nous engageons pour tout de suite
ou date à convenir

Une employée
de bureau

ayant si possible expérience dans la
branche horlogère.

Faire offres sous chiffre P 4531 J,
à Publicitas, St-Imier.

â
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Nouveau propriétaire : Jn. Métrailler. ten-Belalp, avec restaurant. Mt**VH



[L'actualité suisse
On découvre deux cadavres

dans un fortin
BROUGG, 8. — Une fillette a décou-

vert dans un fortin militaire servant
maintenant de remise à outils, le corps
d'une femme de 19 ans et celui d'un
homme de 42 ans, qui gisaient inani-
més l'un à côté de l'autre. Il s'agit de
deux habitants de Stilli, dans le can-
ton d'Argovie.

Dans une lettre adressée à sa femme,
mère de deux enfants, l'homme expli-
que son acte du fait que ses rapports
avec sa jeune amie avaient conduit
son ménage à la ruine. C'est d'un
commun accord que tous deux ont
décidé de mettre fin à leurs jours.
L'homme abattit son amie puis se fit
justice.

200.000 francs de dégâts dus au feu
NURENSDORF (Zurich) , 8. — Le feu

a éclaté dans un dépôt de foin à Nu-
rensdorf. L'immeuble a été complète-
ment incendié. 190 tonnes de produits
fourragers et 100 tonnes de paille ainsi
que des machines ont été la proie des
flammes. Les dégâts atteignent 200.000
francs. On croit que le feu a éclaté
dans un petit moulin.

L Université de Genève honore
cinq éminentes personnalités

GENEVE, 8. — Mardi, à l'occasion de
son « Dies academicus », l'Université
de Genève a décerné le doctorat « Ho-
noris causa » à cinq éminentes person-
nalités, à savoir (faculté des lettres)
à M. Egidio Reale, ancien ambassadeur
d'Italie en Suisse, (faculté des sciences
économiques) à M. André Siegfried , de
l'Académie française, (faculté de droit)
au professeur Auguste Simonius, pro-
fesseur à l'Université de Bâle, et au
professeur Hans Wehberg, profes-
seur à l'Institut des hautes études
internationales, et enfin (faculté de
théologie) au pasteur Marc Boegner ,
président de la Fédération protestante
de France.

Un employé avait détourné
50.000 francs....

ZURICH, 8. — Un comptable de 33
ans a été arrêté pour détournement
d'un montant d'environ 44.000 francs
et pour escroquerie atteignant 10.000
francs. L'affaire a été découverte en
juillet 1953, mais l'employeur a congé-
dié le coupable sans porter plainte. La
police est intervenue d'office suivant
les dispositions de la loi.

Le Conseil des Etats examine
la gestion 1954

BERNE, 8. — Le Conseil des Etats a
abordé mardi l'examen du rapport du
Conseil fédéral sur sa gestion en 1954. Le
rapporteur général, M. Barrelet , rad.
Neuchatel, présente le rapport intro-
ductif et recommande l'entrée en ma-
tière.

La gestion du Département des fi-
nances et des douanes ne donne lieu
à aucune observation particulière. Au
Département politique, M. Petitpierre,
président de la Confédération , admet
la nécessité d'élever certaines légations
au rang d'ambassade.

Au Département de l'intérieur, M.
Torche, cons., Fribourg, développe une
interpellation préconisant certains
amendements à la loi du 25 septembre
1952 sur les allocations aux militaires
pour perte de gain.

Au Département militaire, M. Chau-
det, conseiller fédéral,- accepte d'étu-
dier la possibilité de restreindre les
heures de vol des avions à réaction.

La gestion du Département de Jus-
tice et Police est approuvée sans ob-
servation.

Incident dans une boîte de nuit
à Genève

Décidément, Farouk n'aime
pas les photographes !

GENEVE , 8. — Une fois  de plus, Fa-
rouk , ex-roi d'Egypte , a montré qu'il
n'aime pas les photographes... en cer-
taines occasions I

Comme il se trouvait l'autre soir
dans un cabaret de la vieille ville , en
compagnie d'une jeune femme et de
quatre gardes de corps , un photogra-
ph e professionnel le photographia.

Ausitôt les gardes de corps bondirent
sur l' iintrus», lui réclamant son ap-
pareil.

Le photographe refusa.  La discus-
sion s'envenima ; des menaces furent-
prof érées ; une «bousculade» s'ensuivit
au cours de laquelle un des gardes
s'empara de l'appareil qu'il vida de
sa bobine , tandis que les autres, com-
me s'ils étaient chez eux, expulsaient
tmanu militari» le trop indiscret re-
por ter aux yeux de l'ex-souverain.

Le patron de l'établissement ren
dit , dans la rue, l'appareil à son pro
priétaire.

Deux affaires de chantage
à Zurich

Un industriel sommé de verser
20.000 francs...

ZURICH, 8. — Un industriel de Zu-
rich a reçu une lettre de chantage le
sommant d'envoyer sous chiffre, en ré-
ponse à une annonce et sous enve-
loppe sans en-tête, la « modeste » som-
me de 20.000 francs, faute de quoi ,
des secrets privés et professionnels
seraient dévoilés et sa vie mise en
danger. La police a été avisée de cette
menace. Un portefaix est venu prendre
la lettre chargée en question à l'admi-
nistration du journal et s'est rendu
au Buffet de la Gare où elle a été
remise à un garçon qui l'a apportée
à un homme se trouvant dans un jar-
din public. Le maître-chanteur, un in-
dividu de 25 ans, a été arrêté et a
avoué avoir agi sous l'emprise de dif-
ficultés financières.

...et un jeune homme menacé
de mort

ZURICH, 8. — Un manoeuvre de
18 ans et un apprenti de 17 ans ont
téléphoné à un de leurs camarades pour
lui réclamer 5000 fr. Ils ont décliné une
identité à consonance russe déclarant
que cet argent était destiné à une or-
ganisation secrète russe. Si cette som-
me n'était pas remise, la victime serait
tuée ou enlevée. Le jeun e homme me-
nacé a raconté l'histoire à son père
qui en informa la police. Lorsque le
maître-chanteur, de 17 ans, se rendit
à motocyclette à l'endroit désigné pour
y recueillir l'argent, il a été arrêté et
son complice a subi le même sort une
heure plus tard.

Gros vol à Martigny
MARTIGNY, 8. — Des cambrioleurs

ont pénétré dans l'appartement des
époux Vuignier, à l'avenue du Grand
Saint-Bernard, et ont réussi à s'empa-
rer de 11.000 francs suisses et d'environ
20.000 francs français. La police a ou-
vert une enquête.

Des pluies diluviennes
en Valais

menacent de provoquer
des Inondations

SION, 8. — Des pluies diluviennes
continuent à tomber dans la plaine du
Rhône et la situation est alarmante en
plusieurs endroits. Par précaution, la
circulation sur la route cantonale en-
tre Sion et Sierre a été détournée lundi
soir par Bramois.

Un facteur gardait pour lui les lettres
adressées à une institution charitable

LUCERNE, 8. — Des lettres conte-
nant de l'argent et adressées à une
institution charitable de Lucerne dis-
paraissaient depuis quelque temps. La
direction des postes de Lucerne a or-
donné l'ouverture d'une enquête.

Elle a abouti à l'arrestation d'un
facteur. H a avoué s'être emparé, de-
puis quelques années, de lettres devant
être remises à cette institution. Il s'en
appropriait le contenu.

Cfraisue nencBloise
Les comptes de la B.-N.

Les recettes d'exploitation du che-
min de fer Berne - Neuchatel (ligne
directe) se sont élevés à fr. 4,376,000.—
en 1954 contre fr . 4,267,000.— l'année
précédente. Les recettes-voyageurs sont
demeurées presque inchangées avec
fr. 2,440,000.— (fr. 2,448,000.—) tandis
que les recettes marchandises ont aug-
menté légèrement et ont passé de fr.
1,256,000.— en 1953, à fr. 1,295,000.—.
En revanche, les dépenses se sont ac-
crues dans une proportion plus forte,
de sorte que l'excédent d'exploitation
a diminué : fr. 145,400.— contre fr.
166,400.—. Le compte de profits et per-
tes accuse un déficit de fr. 258,004.—
contre fr. 248,201.— en 1953 de telle
sorte que le passif total y compris les
reports précédents — atteint fr . 628,483.

Val-de-Ruz
Soleil, où es-tu ? — Bien que l'on soit

déjà au mois de juin , on peut presque
compter sur les doigts de la main les
jours ensoleillés de cet an 1955. Avril
et mai furent froid et pluvieux. Les
effets du manque de soleil se font déjà
sentir dans la campagne.

Par places, les pommes de terre sont
en retard , car elles ont gelé. Les bet-
teraves ont dû être semées une seconde
fois et les blés poussent mal. A dix
jours d'une fenaison normale, la situ-
ation n'est pas très encourageante. Mê-
me les jardinie rs amateurs se plaignent
que rien ne pousse dans leurs cultures.

Chacun souhaite avec ardeur le re-
tour du soleil et de la chaleur estivale,
ce d'autant plus que l'époque des va-
cances approche.

Q/out i/ouà , (&ff îeè>Jameà...
Réflexions après le « dies »

„'VKfltî(cmoïsc{ic et ^Yrtessieufs «es YY0Jesseurs •••
... Telle est la formule, pour

s'adresser au Corps professoral univer-
sitaire : L'aviez-vous noté ?

Une femme, en effet , enseigne à l'U-
niversité de Neuchatel. Rien moins que
les mathématiques !

La rénovation ne s'est pas bornée
aux locaux universitaires.

Que de science profonde remuée au
cours de ce « Dies academicus»!... Et
quelle dépense d'esprit !... De quoi ra-
vir les Neuchâtelois venus de toutes les
régions.

Le nom prestigieux de M. Jean Pia-
get et son thème : « De la Psychologie
de l'enfant à la Philosophie » avait at-
tiré une assistance extrêmement nom-
breuse. De l'exposé très savant que,
d'heureux exemples concrets ont em-
pêché d'être abstrus, il convient de ne
pas perdre de vue, entre autres, deux
reliefs :

I. (Et ce fut là aussi une constation
spirituelle) : « On cherche souvent pen-
dant des années, pour découvrir fina-
lement des choses qui découlent du
simple bon sens ».

(Quand donc, au commencement du
siècle, on proclama, la faillite de la
science, n'aurait-on pu , en même
temps, proclamer celle des prétendus
détenteurs du bon sens ?)
II. On a dû finir par constater que, dans

tous les domaines, il y a lieu de recou-
rir à la psychologie. Même en mathé-
matiques. Même en physique. Même en
architecture et en peinture, comme on
a pu s'en convaincre sans retard, en
visitant le bâtiment universitaire ré-
nové : Les auditoires, aux plafonds in-

sonorisés, ont été heureusement placés
du côté où le flot déferlant des véhi-
cules bruyants ne peut troubler la sé-
rénité des esprits.

Les couleurs — d'un modernisme
adouci — ont envahi les locaux en tou-
te connaissance de leurs effets sur l'at-
tention.

L'installation opportune d'un Milk-
bar élégant permet de se remettre en
forces. Sans crainte, ici, des consé-
quences de ces « ganz » qui ruinèrent
l'avenir de bien des étudiants.

L'on a fait montre de psychologie
avisée, jusque dans l'aménagement, au
1er, -d'un logement, commode et coquet,
pour l'huissier-concierge, précédem-
ment mal logé sur cinq étages.

Cependant, le bâtiment étant, trop
exigu pour y loger toutes les Facultés
d'aucunes ont dû émigrer ailleurs. Il
n'y aura plus les mêmes facilités de
contacts. C'est un ' inconvénient à no-
tre époque de spécialisation à outrance.
N'a-t-on pas souvent parlé déjà , de l'i-
gnorance des spécialistes ?

Le Foyer des Etudiants rétablira —
dit-on — certains contacts. Pour les
autres qui, encore plus importent, les
étudiants ne devraient-ils pas s'inscrire
aussi à quelques cours d'une autre Fa-
culté ? Comme on nous le recomman-
dait autrefois ?

...Mais avec quelle délicieuse nostalgie,
n'est-ce pas, nous retournons ainsi du-
rant quelques heures aux temps où nous
vivions gaîment, un peu étourdiment
peut-être, sans toutes nos lourdes res-
ponsabilités...

PIRANÈSE.

r&itiei Âe. OM30M...
I

Les hommes accusent les femmes de
mille for fa i t s , qui sont paraît-il incu-
rables et ataviques.

Je ne vais pas vous les énumérer —
puisqu e vous êtes sensées les connaî-
tre... — mais simplement en ajouter un
à la liste I

Non ne vous fâchez pas, puisque c'est
pour vous rendre service, comme vous
allez le voir plus loin, que je  vais vous
expliquer une grave erreur féminine.

La femme amoureuse est trop fran-
che.

De tous les courriers féminins, de
toutes les confidences de ces dames, il
ressort que dès qu'elles aiment, elles di-
sent tout / Mais là, absolument tout :
ce qu'elles pensent, ce qu'elles sentent,
ce qu'elles souhaitent , désirent, voient,
entendent... ou devinent.

En un rien de temps, l'aimé sait tout.
Il a tout découvert de celle qu'il aime
et selon une expressio n consacrée, — ils
n'ont plus de secrets l'un pour l'autre.
Il sait qu'on l'aimera toujours, qu'on
attend ses téléphones, sa venue et sa
présence plus que toute autre chose au
monde. Que pour lui, on a quitté sa
meilleure amie, et critiqué ce qu'on ai-
mait « avant ». Qu'on ne sort plus sans
lui, et qu'enfin, il est devenu le pivot
du monde.

Or, c'est très fatigant d'être un hé-
ros d'une part , et de ne plus rien avoir
à découvrir chez celle qu'on aime de
l'autre.

L'homme a besoin, croyez-moi, d'être
un peu tenu en haleine. Non pas dans
le sens de coquetterie, qui est une stu-
pidité, mais dans celui de l'usage intel-
ligent de la raison. De la raison qui vous
fera vous entourer d'un peu de mystè-
re, d'une petite parcelle de bien à vous
et sur laquelle vous ne dévoilerez que
rarement le secret.

Avez-vous vu le f i lm  ja p onais « Les
Portes de l'Enfer » ? Si oui, avez-vous
remarqué la courtoisie et la délicatesse
qui régissaient les rapports entre époux ?
Je m'imagine très mal l'héroïne du f i lm
en train de raconter à son seigneur
tout-puissant de mari, les derniers ra-
gots de la femme de ménage I

Alors, prenez exempl e la-dessus ; ne
dites pus absolument tout. Ne confiez
pas à votre mari chacune des idées qui
vous a passé par la tête, même ou plu-
tôt surtout quand elles sont fo fo l les  l
Rappelez-vous que toutes les grandes
héroïnes de l'histoire étaient des fem-
mes étranges et mystérieuses. N'en f a i -
tes pas autant mais pensez-y de temps
à autre ! 1 !

SUZON.

Pas absolument tout
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L'industrie suisse de l'habillement a choisi le Burgenstock pour présenter à
un public très nombreux et intéressé les créations de la mode suisse. Quel-
que 200 journal istes furent  aussi invités pour admirer les modèles présentés
par les mannequins. Les robes d 'été furent tout particulièrement admirées.

Week-end suisse de l'élégance an Burgenstock

Le juge du tribunal de Halifax
(Yorkshire) a condamné à 3000 fr.
d'amende et 2000 fr. de dommages et
intérêts, un dentiste coupable d'avoir,
d'une magistrale gifle, brisé quatre
dents à une de ses clientes. Celle-ci a
dix ans et s'appelle Anne L.

— J'étais en état de légitime défen-
se, avait pourtant soutenu le préve-
nu. J'opérais un détartrage dans la
mâchoire supérieure de ma cliente. J'ai
dû lui faire mal. Cela, tous les den-
tistes le font. Mais ma cliente a refer-
mé ses mâchoires sur mon index droit.
Elle ne voulait plus me relâcher. Alors,
je lui ai donné une petite tape.

— Et cette tape, interrompit le juge
a coûté à la plaignante quatre dents.

D'une gifle, un dentiste
brise quatre dents

...cordons bleus
Asperges. — Si votre santé ne vous

permet pas de les accompagner d'une
mayonnanse, servez-les avec du beurre
frais (pasteurisé). Ce plat est assez
coûteux. Mais si vous le faites précéder
d'un risotto, (un risotto de montagne
de préférence [voir la recette déjà
donnée] où la tomate est remplacée
par du poireau haché, et le bouillon,
par du lait) , vous pourrez supprimer
la viande, tout en restant parfaitement
nourris.

Vous' aurez cependant pris avant
toute autre chose un jus de fruits frais.

Carbonades flamandes Faire cuire
(dans de la graisse en Flandres, ici,
dans l'huile de préférence, en complé-
tant de beurre vers la fin) , des tran-
ches de boeuf , à l'étouffée, avec des
oignons. Mouiller avec de la bière, et
recouvrir le tout de tranches de pain
tartinées de moutarde. Incorporer à la
sauce, du vinaigre et un peu de sucre.
Accompagner de pommes de terre.

Cramique. — (Plat doux des Flan-
dres) . Mettre dans une terrine, une
livre de farine. Faire la fontaine. Dé-
layer 20 gr. de beurre avec 2 dl. de
lait, puis M de la farine. Bien pétrir
en ajoutant le reste de la farine. Cou-
vrir et laisser au chaud pendant trois
quarts d'heure.

Ajouter alors 2 j aunes d'oeufs, puis
un oeuf entier, une pincée de sel, une
cuillerée de sucre, cent grammes de
beurre, et bien travailler la pâte. Lais-
ser reposer encore une heure ; incor-
porer deux poignées de raisins de Co-
rinthe. Mettre la masse dans un moule
beurré. Faire cuire à four chaud en-
viron % d'heure. Démouler. Laisser
refroidir sur claie.

• • •
L'importance du jus de fruits frais.

— C'était un».vieux traitement déjà que
de donner du jus de fruits frais comme
nourriture principale en cas de fièvre.
La doctrine universitaire, en a fait
maintenant un traitement scientifique.
Il importe d'ajouter aux autres fruits
du jus de citron riche en vitamine C,
parce que la fièvre diminue la somme
de vitamines C dont le corps a besoin
pour sa défense.

On a remarqué que les vieilles gens
et les personnes contraintes, à garder
le lit après une opération ou autre
sont prédisposées aux pneumonies,
mais qu'elles échappent souvent à cette
complication si on leur donne, à temps,
de la vitamine C.

Le citron contient aussi des éléments
antispasmodiques et d'autres qui, en
diminuant la perméabilité des capil-
laires sanguins, peuvent prévenir une
hémorragie.

La sauge que vous employez pour
aromatiser vos ragoûts est précieuse
aussi comme dentifrice et autres. Cueil-
lez-en à temps les feuilles et les som-
mités fleuries.

P.

Et toc !
Le poète anglais Tom Moore, re-

nommé pour son esprit, assistait à un
dîner donné en son honneur, lorsqu'un
de ses envieux pensa l'humilier en lui
demandant à voix haute, de façon à
être entendu de tous les convives :

— Dites-moi, monsieur Moore, votre
père n'était-il pas épicier ?

— Pardon, fit en souriant Tom Moo-
re, votre père n'était-il pas un homme
bien élevé ?

— Oui, monsieur.
— Alors, pourquoi n'a-t-il pas fait

aussi de vous un homme bien élevé ?

Echos

^ lave vraiment plus propre- ÊÊ
ment , plus vite, plus délica- MM
tement. Il est en outre f m
indiscutablement suisse m

IMPRIMERIE COURVOISIER S.A.
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4 lampes à rayons
infra rouges , efficace

cellulite rhumatisme
sciatique - affections
circulatoires - artériosclérose

Demandez renseignements et démonstration à la

BEI I rHWîW fl
F. Zùrcher-Kormann

Numa Droz 92 Tél. 2 43 10
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J
A REMETTRE pour cause départ dans grande ville
de Suisse romande,

Commerce
de fournitures d'horlogerie

en gros
Liste de clientèle, participation active de titulaires
actuels par représentation. Conviendrait à jeune hor-
loger ou commerçant actif. — Offres sous chiffre
PR 11.530 L, Publicitas, Lausanne.

A vendre

PEUGEOT 203
revisée complètement, peinture
neuve, ainsi que

Camionnette MORRIS
800 kg., moteur revisé.

S'adresser au Garage du
Midi S.A. St-Imier tél. 411 25

TAXIS
à 0,50 fr. le km.

Longs parcours à
0,30 tr. le km.

Jean Schmutz
Av.: Léopold-Robert 134

Tél. : (039) 2 74 37

A VENDRE

Bergers belges
4'/2 mois (pédigrés). —
Tél. (038) 7 2139.

Maison
locative de grand rapport
à vendre à La Chaux-de-
Fonds. Excellent place-
ment. — Offres sous chif-
fre M. F. 12239, au bureau
de L'Impartial.

• 

Café-Concert-Variélé JÉfSÉb

LA SOULE fi'OI ff
Tous les soirs de l'année spectacles variés : Cette se-
manie : SIMONE SOURNAC - ANGELO BOSS:
COMIQUE MARENGO - Les 2 RIDOS - WOLFGAK
LISELETTE - JEANNE REMIER.

r >
Aux Charbonniers-chauffeurs !

Jeudi soir 9 juin 1955, à 20H.15
au Café de la Paix , Paix No 72

Séance importante
d'information

,, Notre Contrat collectif
actuel et l'augmentation
des salaires ".
Présence de tous par devoir.

Le Comité des Charbonniers FCTA.

V J

PFAFF

Zig-zag, bras libre ,
emfileur automatique

1120 broderies sans
cames à changer

démarreur au pied
lumière dirigeable

Echanges, location,
réparations

de toutes marques

R. N1GELI
MARIN

Tél. (038) 7.54.91

A VENDRE

Citroën 11
légère, modèle 1951-52,
complètement revisée.

Prix intéressant. — Faire
offres sous chiffre

P. 4427 N., à Publicitas,
Neuchatel.

Mariage
Etudiant italien , 25 ans,

grand , blond foncé, sur
place pour apprendre le
français, cherche à faire
connaissance de demoi-
selle en vue de mariage.

Ecrire avec indication
âge, photo, sous chiffre
J. L. 12233, au bureau de
L'Impartial.

àj

A vendre
1 poussettee Royal - Eka ,
80 fr., 5 tôles ondulées,
environ 250 X 110, le tout
60 fr., 1 réchaud électri-
que à deux plaques mar-
que Protos, 1 four électri-
que marque Ménagère,

ensemble 190 fr., 1 secré-
taire ancien, 35 fr. — S'a-
dresser Liberté 18, rez -
de - chaussée à gauche,
dès 19 h. 30.

FABRIQUES MOVAÛ O

département ébauches
engageraient

perceuses
qualifiées
S'adresser Serre 116

¦ i

Moto
HORFX i

(

1951 j
350 cm3 avec siège dou- j t
ble très bel état est & .
vendre.

S'adr. à M. P. Landry, I
Envers 18, Le Locle. (
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Livraison par les maîtres d'état ¦ Echantillons et prospectus par les distributeurs officiels:

1 LAUSANNE/VEVEY et suce. : Gétaz-Romang-Ecoffey S. A.

BALE : P. Matzinger, Steinenberg 5 Tél. (061) 22 78 45 LUGANO : S. A. C. I. L., Segherie di Viganello tél. (091) 2 25 45
BERNE : Joh. Steimle, Rosenweg 37 Tél. (031) 5 64 66 LUCERNE : F. J. Obrist Sôhne A. G., Reussinsel Tél. (041) 2 1102
GENÈVE : A. Dumont, 19, Bd. Helvétique Tél. (022) 36 90 33 ZURICH: Aktiengesellschaft Ostag, Zimmerlistr 6 Tél. (051) 52 61 52

Délégué pour la Suisse de Thos. De La Rue &. Co. Ltd., Dépt. Plastic, Londres: F. Faux, 9, Chemin de Mornex, Lausanne
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un sourire lumineux...

Grâce au fluor soluble, le dentifrice
Bingo fortifie l'émail et protège
la dentition contre les caries.
Il contient aussi des essences
et des substances qui détruisent
les foyers d'infection, rafraîchissent
la bouche, purifient l'haleine.
C'est un dentifrice complet , produit
selon les principes coopératifs:
la meilleure qualité au meilleur prix.

en tube rose
Fr. 1.50 seulement
avec 5 POINTS CO-OP
...et la ristourne!

Dans toutes les magasins des

COOPERATIVES RÉUNIES



Tous les Sp orts...
A Cointrln

Le meeting
«50 ans d'aviation»
revêtira une Importance

exceptionnelle
Les réponses officielles lancées aux

divers pays arrivent à un rythme accé-
léré aux organisateurs des Fêtes Aéro-
nautiques de Genève, elles confirment
l'optimisme dont ils ont toujours fait
preuve.

La participation française sera des
plus brillantes puisqu'elle comprendra
la patrouille de France (pilotes de
haute voltige à réaction) , les cham-
pions d'acrobatie , de saut en para-
chute, deux avions Mystère IV, du type
avec lequel le célèbre chef pilote Ro-
sanoff franchit plus de cent fois le
« mur du son ».

Les organisateurs sont particulière-
ment heureux d'avoir obtenu que Mme
Jacqueline Auriol , du centre d'essai en
vol de Bretigny, présente l'avion à
réaction Morane-Saulnier 755 Fleuret.

C'est en raison du caractère interna-
tional et exceptionnel de cette mani-
festation « 50 ans d'aviation » que la
participation de la femme la plus vite
du monde a été accordée par les auto-
rités aéroriautiques françaises. Mme
Jacqueline Auriol , sur un Mystère à
réaction, vient de battre à Bretigny,
près de Paris, en réalisant 1140 km.-h.,
le record de vitesse féminin détenu par
l'Américaine Jacqueline Cochran avec
1085 km.-h. Cette performance est en
voie d'homologation.

En outre , un cargo militaire Nord
2501 effectuera des vols et un Minijet
Sipa 200 sera présenté par M. Hisler,
moniteur d'Etat à Saint-Yan.

La participation militaire suisse
L'aviation militaire suisse a assuré

elle aussi une représentation dont la
diversité sera d'un très grand intérêt.

Une double patrouille de « Venom »
avec une démonstration de bombarde-
ment au napalm, une formation de
« Vampire » dont certains pilotes exé-
cuteront des vols acrobatiques et d'au-
tres des passages en escadrille.

Un Fieseler-Storch fera une démons-
tration de maniabilité.

Le major - Liardon présentera le
« Mentor » de Transair, l'appareil sur
lequel les pilotes militaires s'entraînent
à l'acrobatie.

Les pilotes présenteront une ronde
d'anciens avions militaires des types
D. 27, C. V. C. 35, C. 36 et « Morane ».

Le pilote d'essais "de Pilatus, M. Haef-
fliger , effectuera des vols à bord du
P. 3, l'avion de conception suisse dont
la presse a beaucoup parlé.

La France et la Suisse enverront ,
en outre, pour l'exposition rétrospec-
tive, un nombre imposant d'appareils
de tous les âges.

Dans un prochain communiqué, nous
indiquerons la gamme des appareils
que l'aviation militaire américaine fera
figurer au programme, ainsi que d'au-
tres engagements d'une importance
particulière qui sont attendus très
prochainement.

Une ascension en ballon libre
L'historien de l'aviation , l'aéronaute

bien connu Charles Dollfus, conser-
vateur du Musée de l'Air de Paris, qui
a mis à la disposition des organisateurs
des « reliques » de premier choix, ef-
fectuera, le dimanche matin , une as-
cension libre de 600 m3, le départ sera
donné sur l'aéroport même.

Dernière heure
Le gouvernement britannique a fait

parvenir aux organisateurs du meeting
l'engagement d'avions de la' Royal Air
Force pour les journées des 25 et 26
juin.

D'autres acceptations de pays sont
encore attendues dans les vingt-quatre
heures

CYCLISME

Le championnat neuchâtelois
de vitesse se déroulera

à La Chaux-de-Fonds
Le Vélo-Club Cyclophile organise le

dimanche 12 juin 1955 le Championnat
de Vitesse dé l'Union Cycliste Neuchà-
teloise et Jurassienne. Cette course est
réservée à tous les coureurs licenciés
du Canton, de Neuchatel et du Jura
bernois , toutes catégories. Elle grou-
pera une cinquantaine de coureurs qui
s'expliqueront de 8 à 11 heures sur la
magnifique ligne droite de la rue du
Collège , arrivée à l'ancien patinage. Les
coureurs sont répartis en séries pour
arriver au 1/8, V*,, Vz et finale qui dé-
signera le champion de vitesse de l'U.
C. N. J.

C'est dire que ce championnat est
très spectaculaire puisqu'on assiste à
de nombreux sprints. Au fur et à
mesure que l'épreuve se déroule, l'in-
térêt va grandissant et nous aurons
ainsi l'occasion de voir nos coureurs
locaux aux prises avec les très bons
sprinters du canton et du Jura. Le
Comité d'organisation sous la compé-
tente direction de M. Jean Bering met
tout en oeuvre pour assurer la parfaite
réussite de cette manifestation spor-
tive qui est dotée d'un magnifique pa-
villon de prix.

Il y aura donc du beau sport le di-
manche 12 juin dès 8 heures, rue du
Collège.

Chroniaue jurassienne
Assemblée générale

des Auto-Transports T. S. P. G.
(Corr.) — C'est à Lucerne que samedi

les organes directeurs de la S. A. des Auto-
Transports Tramelan - Saignelégier - Pom-
merais - Goumois avaient convié les repré-
sentants des communes actionnaires à l'as-
semblée générale annuelle. Le déplacement
s'est effectué en car ; une vingtaine de
personnes y prenaient part , pilotées de
main de maître par l'excellent chauffeur
Kundert. Pour maintenir une heureuse
tradition, les organisateurs de la journée
avaient songé à l'habituelle visite instruc-
tive et cette fois c'est à Beromunster que
l'on s'est arrêté pour la visite de l'émet-
teur.

C'est sous la présidence de M. A. Taillard ,
de Saignelégier , assisté de M. E. Dellen-
bach, de Tramelan , l'actif gérant de la so-
ciété, que se sont déroulés les débats. Y
assistaient MM. les administrateurs pos-
taux Monnier , de Tramelan, et Jobin , de
Saignelégier. Les quatre communes action-
naires étaient représentées. L'assemblée a
accepté lésj comptes de l'exercice 1954 qui
peut être considéré comme satisfaisant avec
un total de recettes de 68.122 fr. 70.

Par la concurrence fortement accrue et
d'après les conditions de travail imposées
à l'entreprise, le grand car est devenu une
charge pour les TSPG. A plusieurs reprises
déjà la direction des PTT a recommandé
de se dessaisir de ce véhicule. L'occasion
s'est présentée dernièrement et le car a
été vendu à l'entreprise de transports A.
Vuille, de Tramelan. L'assemblée a ratifié
cette transaction comme aussi les nouvelles
conditions de travail et de salaire qu 'il a
fallu établir à l'intention du chauffeur
Grimaître, par suite . de cette vente. U
reste au service de la société avec une cen-
taine de jours de travail par an consistant
en remplacements et doublures et un trai-
tement très humainement consenti. Une
gratification lui a également été allouée.

Aux nominations statutaires, les sept
membres du Conseil d'administration , et
les deux vérificateurs de comptes ont été
réélus pour une nouvelle période de 3 ans.
A été désigné encore en qualité de vérifi-
cateur-suppléant M. E. Erard , employé
de banque à Saignelégier.

Relevons encore les prestations fournies
par les véhicules TSPG au cours de l'année
dernière : l'autobus 41.786 km., le car 13.447
km., le bus de réserve 6538 km. H.

A l'extérieur
M. Attlee quitte la direction

du parti travailliste
LONDRES, 8. — Reuter — On an-

nonce officiellement que M. Clément
Attlee a décidé d'abandonner la direc-
tion du parti travailliste britannique
en octobre prochain.

la Conférence de Belgrade
s'ouvrira le 24 Juin

WASHINGTON, 8. — AFP — On ap-
prend de source américaine autorisée
que la conférence que les ambassadeurs
des Etats-Unis, de Grande-Bretagne et
de France doivent avoir prochaine-
ment à Belgrade avec les hauts fonc-
tionnaires du . gouvernement yougo
slave, s'ouvrira le 24 juin.

M. Nehru reçu avec faste
à MOSCOU

MOSCOU, 8. — United Press — Le
premier ministre de l'Inde, M. Nehru,
est arrivé à Moscou, mardi après-midi,
à 18 heures, en visite officielle au gou-
vernement soviétique.

De l'avis de tous les observateurs,
russes et étrangers, M. Nehru a été
l'objet de l'accueil le plus fastueux,
qui ait été réservé à un visiteur étran-
ger en URSS, même avant la guerre.

Le premier ministre de l'URSS, ma-
réchal Boulganine, a accueilli M. Nehru
à sa descente d'avion.

Radio-Prague a annoncé que M.
Nehru a déclaré vouloir discuter de
« nombreux problèmes > avec les diri-
geants soviétiques. Il aurait dénoncé
le réarmement de l'Allemagne, se serait
prononcé en faveur de l'admission de
la Chine communiste à l'ONU et aurait
déclaré qu'il n'y a « aucun problème
important » entre l'URSS et l'Inde.

Un père aide sa fille à tuer
son époux

PARIS, 8. — Un père et sa fille sont
ces jours-ci traduits devant les jurés
pour y répondre du même meurtre.

Dans sa petite maison de Cœuilly-
Champigny, André Defonte poignarda
en effet , son gendre, puis l'acheva alors
que la victime, Franz Mulzolf , gisait sur
le carreau de la cuisine déjà mortelle-
ment frappé. Fernande, la femme de ce
dernier , avait au cours de la scène
joué un rôle actif ; c'est elle qui assé-
na sur le crâne de son mari un violent
coup de bouteille et cria ensuite à son
père : « Finis-le, sans ça il va prendre
sa revanche ».

Mulzolf , un ouvrier agricole d'origine
polonaise, était certes un gaillard re-
doutable. Il buvait et frappait dur.
Quant aux injures, elles étaient quoti-
diennes et, il n'hésita même pas, en
octobre 1953, à insulter le cadavre de
sa belle-mère qui venait d'expirer.

— J'ai voulu, a expliqué Defonte,
protéger ma fille contre la fureur de
son époux qui venait de la blesser avec
un tire-bouchons.

Mais il ajouta : « Maigre tout, je
n'aurais pas donné les derniers coups
si Fernande ne me l'avait pas comman-
dé ».

Le tribunal aura à statuer sur cette
curieuse et criminelle « obéissance »
d'un père-

Un incident unique dans les annales
de l'Angleterre !

Un vol à Eton !
ETON, 8. — United Press — Un fait

impensable s'est produit dans l'école
privée la plus aristocratique d'Angle-
terre : samedi, quelqu'un a volé dix
monnaies romaines au musée du col-
lège d'Eton. La police a immédiatement
ouvert une enquête et interrogé les
étudiants, dont on aurait pris les em-
preintes digitales.

Le fait que le vol aurait été effectué
samedi complique les recherches, parce
que ce jour-là il y avait eu la fête de
fondation du célèbre collège et qu'un
milier de personnes étaient venues de
l'extérieur, y compris de nombreux
pairs du royaume et des membres du
Cabinet britannique.

Télégrammes...
* Deux voitures sont entrées en col-

lision près de Civitavecchia. Cet acci-
dent a provoqué la mort de trois Ita-
liens. En outre, cinq personnes ont été
blessées.

* Quatre aviateurs du corps des
« marines » ont été tués, leur avion de
bombardement « Skyraider » s'étant
écrasé sur un ranch à 5 km. de la base
aérienne d'El Toro, en Californie.

* Le navire suédois « Saivo » de 9000
tonnes a coulé mardi matin dans la
Baltique au nord de l'île de Bornholm,
à la suite d'une collision avec le «Win-
dard island» battant pavillon pana-
mien. L'équipage du «Saivo» composé
de 36 hommes a été recueilli par lé ba-
teau panamien.

* Quatre personnes ont été tuées et
une blessée à l'entrée de Saumur par
l'explosion d'un camion-citerne chargé
de 9000 litres d'essence.

LONDRES, 8. — Reuter. — Les chefs
des 70.000 mécaniciens et chauffeurs de
locomotives en grève se sont déclarés
prêts, mardi, à accepter le programme
en cinq points établi par le congrès des
syndicats en vue de régler leurs reven-
dications de salaire. Ce plan doit en-
core être approuvé par les deux autres
syndicats des cheminots, mais l'on pen-
se qu'ils l'accepteront également. On
espère que la grève qui dure déjà
depuis bientôt dix jours, pourra ainsi
prendre fin.

Un camion-citerne explose :

Quatre personnes brûlées
vives

SAUMUR, 8. — AFP. — Quatre per-
sonnes ont été brûlées vives et une cin-
quième est en danger de mort à la suite
de l'explosion d'un camion-citerne con-
tenant 9000 litres d'essence. L'accident
s'est produit sur une route près de
Saumur.

C'est probablement à la suite d'un
coup de frein que le camion, brusque-
ment 'déporté sur la chaussée, se ren-
versa contre le mur d'une propriété. Il
prit feu aussitôt.

Sur le seuil de la maison, deux vieil-
lards prenaient le frais en compagnie
de leur petit-fils et d'une fillette de six
ans. Trois quarts d'heure après, on re-
trouva les quatre corps calcinés près
du camion.

Quant au chauffeur, transforme en
torche vivante, et hurlant de douleur,
il se précipita dans une rivière située
à 150 mètres de là. Brûlé au troisième
degré, il a été transporté dans un état
grave dans une clinique de Saumur.

Un hélicoptère bat un record
d'altitude

PARIS, 8. — AFP — L'hélicoptère
3130 (Alouette II) de la Société natio-
nale de construction aéronautique du
Sud-Ouest, équipé d'une turbine Tur-
bomeva de 400 CV., a battu le record
du monde d'altitude toutes catégories
d'hélicoptères en montant à 8260 m.
L'hélicoptère s'était envolé d'un ter-
rain situé dans les environs de Paris.

L'Assemblée nationale autrichienne
ratifie le traité d'Etat

VIENNE, 8. — Reuter. — L'Assem-
blée nationale autrichienne a ratifié
mardi, à l'unanimité, le Traité d'Etat
qui fut signé le mois passé par les mi-
nistres des affaires étrangères des qua-
tre grandes puissances et de l'Autri-
che et qui rétablit la souveraineté au-
trichienne et prévoit en outre le retrait
des troupes d'occupation à la fin de
l'année. 

M. Eden Invite M. Adenauer
à s'arrêter à Londres

BONN, 7. — Reuter. — Sir Anthony
Eden a invité le chancelier Adenauer
à se rendre le 19 juin en visite à Lon-
dres. M. Adenauer s'arrêtera lors de
son voyage de retour des Etats-Unis
dans la capitale britannique et se ren-
dra immédiatement aux Chequers, ré-
sidence de campagne du premier mi-
nistre. Il rentrera à Bonn dans la mê-
me journée.

on pense nue la Russie
acceptera

de siéger à Genève
LONDRES, 8. — Reuter. — Dans les

milieux officiels, on opine que la Russie
acceptera la proposition des trois puis-
sances occidentales de convoquer la
Conférence des «quatre grands» à Ge-
nève, où elle siégerait du 18 au 21
juillet. Le président Eisenhower qui est
non seulement chef d'Etat, mais aussi
chef de gouvernement, ne dispose pas
d'autant de temps pour voyager à l'é-
tranger que lé premier ministre de
Grande-Bretagne et de France. Aussi,
a-t-il recommandé de limiter à quatre
jours la durée de la conférence.

Lisez « L'Impartial » !

En Angleterre

Vers un règlement
de la grève des chemins

de fer

Sélection ibérique
pour Espagne - Suisse

(SI) -̂  Voici les noms des joueurs
retenus par le comité sélectionneur na-
tional espagnol, en vue du mtach Es-
pagne - Suisse, qui aura lieu le 19 juin
à Genève: Areta, Arteche, Canito, Car-
melo, Garay, Mauri et Maguregu, de
l'Atletico de Bilbao ; Arza, Busto, Cam-
panal, Domenech, Enrique et Guilla-
mon, de Séville ; Kubala et Moreno, de
Barcelone ; Collar, de l'Atletico de Ma-
drid.

BOXE

Verra-t-on en Louisiane un match
entre un Noir et un Blanc ?

(SI) . — L'Agence France-Presse com-
munique que la Commission des sports
de l'Etat de Louisiane a voté lundi, par
3 voix à 2, contre l'organisation d'un
match qui devrait opposer , le 28 juin
prochain, à la Nouvelle Orléans, Willie
Troy et Willie Pastrano c'est-à-dire en
l'occurence la première confrontation
entre un Noir et un Blanc qui aurait
lieu dans cette ville depuis 1892 !

Biaise d'Antoni , le président de la
Fédération de boxe de Louisiane, a dé-
claré qu'il n'existait aucune loi inter-
disant de tels combats et qu'il irait au
besoin en cour de justice pour obtenir
satisfaction. Il a toutefois déjà pres-
senti Joey Maxim pour remplacer Willi
Troy contre Pastrano, si la rencontre
était finalement interdite.

Jack Gardner prochain
adversaire de Don Cockell
Jack Gardner a battu Johny Williams

par k. o. au 5e round en finale d'un
tournoi qui avait été organisé' pour dé-
signer le challenger de Don Cockell,
champion de l'Empire britannique des
poids lourds.

TENNIS

Drobny pas certain pour Wimbledon
(SI) — Jaroslav Drobny s'est élongé

un muscle dorsal et a dû renoncer à
participer aux championnats de l'ouest
de l'Angleterre , qui se déroulent cette
semaine à Bristol. Il espère toutefois
être en mesure de défendre son titre
aux championnats de Wimbledon.

FOOTBALL

f  Retenez ces dates ^̂
24 juin an 17 jiiiUet EHPOSITIOU « 50  ANS D 'AVIATION » 1
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à l'aéroport de GENÈVE-COINTRIN j j
Samedi 25 juin l'après-midi — Dimanche 26 juin toute la journée [ J

Entrées : pelouse : messieurs Fr. 3.—, dames Fr. 2.—, enfants et militaires WÊ
Fr. 1.— ; chaises non numérotées Fr. 5.—, places numérotées de ÏM

, Fr. 10.— à Fr. 15.—. Km
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Du beau football à la Charriêre
Hier soir, le F. C Chaux-de-Fonds a battu l'équipe espagnole

Deportivo Alaves par S à 5 (4-1)

Décidément nos braves Meuqueux ne
se refusent P-Us rien en cette fin de
saison. Après avoir affronté Bellinzone
dimanche dernier, ils ont battu hier
soir une excellente formation espagno-
le. Jeudi, les champions suisses s'en-
voleront de Bâle pour Cologne où un
grand match amical les attend. Enfin ,
dimanche prochain , à la Charriêre en-
core, ce sera l'explication avec Chiasso.

Quatre matches en sept jours. Nos
hommes doivent être comblés ! Et il
nous semble même les entendre mur-
murer : « N'en jetez plus... »

Mais revenons à la partie d'hier soir
pour indiquer que notre onze avait été
légèrement remanié puisque Fluhman
des Young-Boys remplaçait Fesselet,
tandis que Staublé de Lausanne-Sports
opérait (avec succès) à l'aile gauche ;
que Scheller des Young-Boys avait été
placé au centre de la ligne d'attaque
alors que Kauer était déplacé à l'aile
droite en remplacement de Morand.
Enfin, le sympathique Colombino nous
revenait au poste d'inter ce qui per-
mettait à Eggimann de demeurer au
renos.

Nous avons d'ailleurs appris que jeu-
di à Cologne, Hugi II, Appel et Steffen
évolueront parmi notre équipe.

Hier soir, le jeu fut plaisant à sui-
vre et nettement plus agréable pour
le spectateur que celui de dimanche.
Les Espagnols pratiquent le WM, tout
comme le F. C. Chaux-de-Fonds. Ils
sont rapides, athlétiques, capables de
tenir nouante minutes à la même ca-
dence, sans aucune défaillance. C'est
au point de vue technique qu'ils pa-
raissent manquer d'aisance. Le contrô-
le de la balle laisse à désirer. Les shoots
au but , notamment, sont le plus souvent
(trop souvent) imprécis. Mais ces sym-
pathiques footballeurs affectent le jeu
personnel et s'enlisent dans des dri-
blings interminables, perdant du même
coUp la vision claire de la phase de jeu
qu'ils s'efforcent de construire. C'est
regrettable, car comme nous le disions
plus haut, les éléments que nous avons
vus en action ne manquent pas de
moyens. Ce serait l'affaire d'un entraî -
neur de leur apprendre à jouer d'une
façon plus ordonnée, plus simple, plus
directe, en un mot plus efficace.

Kauer : trois buts en 20 minutes
Les Chaux-de-Fonniers ont pris

un départ foudroyant. Après vingt mi-
nutes de jeu , Kauer avait déjà réussi
le fameux «hat trick», à la suite d'er-
reurs monumentales de la défense la-
quelle j ouant très en avant et prati-
quand l'of-side, laissa partir nos avants
trop souvent.

A la 32e minute, Staublé, sur passe
de Scheller, parvint même à réussir un
quatrième but dont on pensait qu'il
serait le signal de la débâcle la plus
complète dans le camp espagnol.

C'est plutôt le contraire qui se pro-
duisit. A la 38e minute, l'ailier droit
Iborra surprit la vigilance de Euesch
qui eut pourtant de nombreuses actions
d'éclat.

En seconde mi-temps, Suchoparek et
Gerber jou/rent à la place de Fluhman
et Peney. Mauron passa à la défense.
Nous n'irons pas jusqu 'à dire que ces
changements augmentèrent le rende-
ment des locaux...

Au contraire on vit a la 8e minute
déjà , l'inter-gauche Echaniz battre
notre gardien d'un tir ras-terre. Cinq
minutes plus tard , à la suite d'un faul
de Buhler, les visiteurs réduisirent la
marque à 4 à 3. Mais tandis qu'on sen-
tait confusément poindre l'égalisation,
ce fut au contraire Scheller qui réussit
un joli cinquième but à la 35e minute.

Les équipes jouaient dans les compo-
sitions suivantes :

Deportivo Alaves : Derasaluze, Sanz,
Barcina, Kaiku , Erezuma, Ibarra , Ibor-
ra , Arbaizar , Echeandia, Echaniz, Er-
docia.

F . C. Chaux-de-Fonds : Ruesch, Buh-
ler , Erbahr , Peney, Fluhmann, Kernen ,
Staublé, Mauron , Scheller, Colombino,
Kauer , Suchoparek, Gerber.

Arbitre : M. Mellet de Lausanne.
Z.



Plissés plais
Jours à la machine

Livraison rapide
Mlle J. FAVARGER
La Chaux-de-Fonds
Rue du Doubs 101
Tél. (039) 2 16 40
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£ mais un trésor précieux et unique de noire terre . gl
i . t̂ l— », !fr«"' •""" fî~j

Dépôts :
Perret-Gentil S. A., La Chaux-de-Fonds.
Sanzal S. A., La Chaux-de-Fonds.

m .. "*" ' '"-- Voiture de tourisme et

VELO mi-course «Stella»,
8 vitesses, à vendre 170
francs. — S'adresser rue
du Doubs 105, rez-de-

chaussée,
^ 

après 18 h.
CHAMBRE meublée, près
de la gare , est à louer.
Salle de bains à dispo-
sition. — S'adresser Jar-
dinière 93, au 3e étage à
eauche.

EoiDloyée de bureau
CHERCHE PLACE pour les après-midi.
Faire offres sous chiffre L. B. 12274, au
bureau de L'Impartial.
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par Edouard DE KEYSER

Son mufle avait pris une telle expression de
menace que l'homme se contenta de bredouiller :

— Entendu , senor.
Il prit la porte sans avoir consommé.
Maroemi se fit apporter de l'alcool , attendit

que l'épicier-tavernier eût disparu puisqu'il n'y
avait aucun client pour ses denrées et son tabac,
puis il demanda :

— Chez eux ?
On dit qu'elle rentre aujourd'hui, senor.

— Je l'ai rencontrée. Le père ?
— De ce côté, j e ne sais rien. La china qui me

renseigne le voit peu.
— Pas d'autres hommes dans le voisinage ?
— Non.

Sait-on pourquoi elle est allée dans la ca-
pitale ?

On croit qu'elle voulait faire beaucoup d'a-
chats. Il parait qu 'elle a un noncle, là-bas. La.
china vous fait dire quelque chose.

— J'écoute.

— Vous devriez un jour venir à l'estancia, par-
ler à son père ,lui demander s'il veut vous la
donner. Vous sauriez ensuite quelle conduite te-
nir, dit-elle... Parce que maintenant il vous est
difficile de prendre sainement vos décisions.

Maroemi regardait le sol. Il cracha, puis tira
un billet de vingt pesos.

— Tu diras à cette fille qu'elle m'a envoyé en
bon conseil, et tu lui donneras ceci. Ne l'oublie
nss.

— Non.
— Ajoute que je vais encore attendre... Une ou

deux semaines... Laisser le temps à la senorita
de reprendre ses habitudes. Suggère-lui de parler
de mes duels, de répéter que je ne regarde ni à
l'âge ni à la situation de ceux qui me gênent...

— Ce sera fait.
— Avant son départ, la senorita avait-elle par-

fois prononcé mon nom ?...
— Oui.
Maroemi perçut l'hésitation de l'Indien ; celui-

ci également avait peur de lui.
— Que disait-elle ?
Kuru-Kuru blêmit. Il n'aimait pas répondre à

ce que cette bête féroce lui demandait. Dans sa
forêt , avec ses armes, il n'eût sans doute pas
craint de se mesurer avec l'homme blanc, mais
il était dans le village, sans défense. Il savait

que pour une réponse qui ne lui plaisait pas, Ma-
roemi avait martelé à coups de talon la figure
d'un « péone » deux mois plus tôt.
: r- Eh bien ! fit la brute , impatiente.

— La china dit que la senorita ne vous aime
pas.

Maroemi éclata de rire.
— On lui aprendra à changer de sentiments !

gronda-t-il.
Il avala son verre d'un trait.
— Dans quatre jours , à la nuit tombante, je

passerai par la « picada » ,annonça-t-il. Il est
inutile de nous rencontrer toujours ici.

Il jeta de la monnaie sur le comptoir et sortit.
Son gaucho était resté devant la porte, tenant
les chevaux et regardant jouer.

— En selle...
Au pas, ils traversèrent le grand carré nu et

triste sous le soleil d'hiver. Maroemi pensait à ce
qu 'avait dit l'Indien. La servante ne manquait pas
de cervelle ! L'idée d'une démarche à la planta-
tion voisine avait déjà traversé le cerveau de
l'ancien ouvrier des usines Liebig. Il se jugeait
maintenant l'égal des autres propriétaires ,en élé-
gance et en éducation. Juana refuserait sans dou-
te... Peut-être même avec quelques mots peu
agréables. Ensuite il aurait les mains libres pour
décider ce qui lui paraîtrait convenable. Tant pis
pour Etcheverritz !... Ne perdant pas de vue la
prudence, et ne tenant pas à se faire arrêter in-
considérément, il jugea qu'il ne fallait rien pré-
cipiter. Un duel se pardonne encore, dans le Cha-
co ; il en avait les preuves , tandis qu 'une mort
paraissant le résultat d'une préméditation pour-
rait lui valoir les ennuis d'une enquête sérieuse;
et il ne désirait pas qu 'on fouillât ses antécédents.

A la pensée de réduire la jeune fille à l'obéis-
sance de la tenir en son pouvoir , fût-ce par la
terreur , ses yeux s'injectaient. Inconsciemment
il bégaya les premiers mots d'une prière. Se pou-
vait-il qu 'on pût aimer avec cette fougue, ce' be-
soin sauvage ? Qu'un homme comme lui se fût
laissé envoûter par une image qui ne le quittait
ni à l'affût , ni au jeu , ni pendant les travaux du
corral , ni pendant ses heures de sommeil agité !

Avec son caractère optimiste et son indéfectible
confiance , Juana avait déjà oublié la rencon-
tre désagréable qui aurait pu lui sembler un pré-
sage de mauvais augure. Un kilomètre plus loin,
trois hommes étaient assis à l'ombre, et leur;
chevaux mangeaient l'herbe avec placidité. Ils en
avaient amené deux de plus , sur lesquels sautèrent
les gauchos qui revenaient de Resistencia. Des cri
joyeux retentirent lorsqu 'ils sentirent battre W
flancs entre leurs genoux. Décidément , l'automo-
bile ne valait pas ça !...

Les hommes s'étaient levés et enlevaient lef-
large chapeau.

— Ché ! appela la jeune fille.
Dans sa bouche, l'exclamation qu'on prononc*

Tché, qui est aussi un appel , toujours famille-'
s'adoucissait de bonté et d'affection.

Us accoururent.
— Mon père ? demanda-t-elle.
— Par la Vierge de Milagro , le senor va bien '

Il vous attend là-bas. Il n 'a pas pu nous accom-
pagner ; on avait besoin de lui. Il en était furieu *

— Partons. ¦ <A suivrei

Qu.ana

Gain accessoire
Cherchons pour la région de La Chaux-de-Fonds et

environs

AGENT - REPRESENTANT
pouvant recevoir et nous transmettre adresses pour ac-
cordages, réparations de pianos, location , achats et
ventes de pianos.

A disposition documentation complète pour faciliter
le travail. — Paire offres au COMPTOIR DU PIANO
(Société Coopérative), secrétariat : 2, rue Bartholoni ,
GENEVE. Téléphone (022) 25 87 37.

Administration communale
met au concours un poste d'appareilleur pour son ser-
vice des eaux et du gaz.
Les candidats devront posséder le certificat fédéral
de fin d'apprentissage eau et gaz et avoir de bonnes
connaissances de la soudure autogène et à l'électri-
cité. Age maximum 30 ans.

Conditions : salaire fixé selon l'expérience et lee
aptitudes des candidats (de Fr. 6780.— à 7992.— ou
de Fr. 7380.— à 8628.—) .
Offres à adresser , jusqu 'au 25 juin 1955, sous chiffre
P. A. 60.828 L., à Publicitas, Lausanne.
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Saignelégier, Soubey, Le Clos
du Doubs, St-Ursanne, Les
Rangiers, Porrentruy, D é l i e ,

I Dimanche Belfort, Cernay

S*?* HARTmannSUlILLERKOPF
PJ.JX Vieil Armand et
Fr. 20- GRAND BALLON

Belvédère de l'Alsace,
Thann, Montbéliard, Maîche.

Neuchatel, Berne, Thoune, Spiez

i Kufe Lac Bleu - Kandersteg
i Dép. 7 h. (Lac d'Oeschinen)

Prix de la course Fr. 16.50

Mercredi 8 Juin à 20 heures
à l'Amphithéâtre ¦"¦<

Conférence B )
avec projections en couleurs par jpj

RENE ROBERT I
LA PUISSANCE DE L'EVANGILE p£i

AU CANADA FRANÇAIS j
Invitation cordiale f < !

r "\
A CHA Q UE VIN

SON V E R R E
Voyez notre présentation de vérita-
bles verres à vin , dans la vitrine de
LUTHY, Traiteur , Léopold-Robert 39.

DROZ & CIE
Vins fins
Tél. 2 16 46

l J
pQLIXifti Comme vous, votre chat

f» aime une nourriture saine
y___&U, Votre chat se régalera
,J?|SM de FELIX

^  ̂\f j  80 centimes le paquet

Berceau
complet

à vendre, ainsi qu'un FRI-
GO avec garantie. Prix
selon entente. Tél. (038)
7 10 18.

Personne
connaissant toutes les
fournitures d'horlogerie
ainsi que les parties de
la montre cherche place
dans fabrique.
Faire offres sous chiffre
P. F. 12307 au bureau de
L'Impartial.

Artisan cherche

si possible dans quartier
ouest. Urgent. — Faire

offres sous chiffre F. F.
12165, au bureau de L'Im-
partial.

Femme
de chambre

trouverait place à l'hôtel
Moreau.
Prière de se présenter.

Pour cause de départ

à vendre
potager combiné émaillé
blanc , ainsi qu'un cani-
che noir. Pressant. —

S'adresser au magasin de
cigares, av. Léopold-Ro-
bert 6, tél. 2 4148.

Occasion
A vendre appareil photo
de haute précision Zeiss
«Contessa» 24x36 mm., té-
lémètre et posemètre in-
corporés, F 2 ,8/45, tous
Perfectionnements, état
de neuf , avec sac spécial ,
Fr. 390.— comptant.
Ecrire sous chiffre O. C.
12321 au bureau de L'Im-
par t ia l .

Renault
4 CV, prix 2200 fr., avec
les plaques, à vendre. —
Tél. 2 42 04.

Horloger complet
pouvant assurer travail
sérieux, cherche maison
sérieuse pouvant sortir
finissages, achevages, po-
sages de cadrans, emboî-
tages mouvements an-
cres 5 j i à 14 lignes,
éventuellement termina-
ges. Bonnes références.

Offres sous chifffre
L. L. 12235 au bureau de
L'Impartial.

A VENDRE à prix inté-
ressant

lii d'enfant
en hêtre et sapin, vernis
bois naturel clair et rose,
fond réglable en hauteur",
côté rabattant. Dimen-
sions 140 X 70 et 100 X
55. Sur demande on fait
aussi d'autres grandeurs.

Grandes facilités de
paiement. — S'adresser à
case postale 7, St-Imier.

A VENDRE
cinq tonnes, belle

de froment. S'adr. à M.
Jean Siegfried, Cudre-
fln (Vd) Tél. (037) 8.61.71

Dimanche 12 juin

Leysin
par Col des Mosses, Ley-
sin. Montreux, le Léman.
Encore quelques places
pour compléter l'autocar.
Départ du Locle 6 h. 10.
La Chaux-de-Fonds 6 h. 25
Renseignements et inscrip-
tions : Mme Richard. Nu-
ma-Droz 19.
Tél. 2 31 49 ou 2 46 17.

Pressant
A vendre beau grand lino-
léum pour Fr. 45.- ; diner
complet neuf pour 12 per-
sonnes, Fr. 50.- ; 1 radio
moderne, Fr. 90.-. — S'a-
dresser au bureau de L'im-
partial. 12198

Appartement
de 3 chambres, cuisine,
vestibule, est à louer à
proximité de la place de
l'Hôtel-de-Ville pour le
31 juillet. S'adr. à la gé-
rance René BOLLIGER,
rue Fritz Courvoisier 9.
OUVRIÈRE "active sur

bracelets cuir cherche
place. — Ecrire sous chif-
fre F. G. 12094, au bureau
de L'Impartial.
FEMME de MENAGE
est demandée dans maison
soignée. S'adr. l'après-midi
Parfumerie Bourgeois,
Av. L.-Robert 68. 
DEMOISELLE cherche
chambre meublée, indé-
pendante, quartier Cente-
naire. Tél. 2.67.67 pen-
dant les heures de bu-
reau. 
A LOUER tout de suite
ou à convenir petit loge-
ment de 1 chambre et
cuisine, au soleil. — S'a-
dresser à Mme Monnier ,
Charriêre 22, au 1er éta-
ge. 
A LOUER tout de suite,
au centre, belle petite

chambre meublée à de-
moiselle sérieuse. Part à
la chambre de bains. —
Tél. 2 24 27. 
CHAMBRE belle , petite,
plein soleil, à louer tout
de suite à jeune fille sé-
rieuse. — S'adresser rue
du Stand 10, au rez-de-
chaussée.
CHAMBRE meublée à
louer. — S'adresser rue
de la Serre 36, au 3e éta-
ge.
SAC DE COUCHAGE laT-
ne. neuf , à vendre 25 fr.
chez A. Seitz, Parc 155.

Layette
de bébé

à vendre jusqu 'à l'âge de
2 ans, ainsi que pousse-
pousse en rotin. Le tout
en bon état. Tél. 2 29 20,
ou s'adresser au bureau de
L'Impartial. 12229

CHAMBRE meublée à
louer à jeune homme pro-
pre et sérieux. — S'a-
dresser au rez-de-chaus-
sée, Paix 97. 
VÉLOS A vendre deux vé-
los de garçons de 6 à 11
ans. — S'adresser Ser-

re 36, au rez-de-chaussée,
après 19 heures.

m
A louer tout de suite ou

à convenir grand garage
(11 m. de long.) , eau et
lumière. — S'adresser à
M. H. Houriet , Hôtel-de-
Ville 37, tél. 2 30 89.

A vendre environ 3600
ardoises du Valais, 220 X
110. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial.

12224

APPRENTIE
Jeune fille ayant fait

des études secondaires
est demandée par institut
de beauté de la place.
Durée de l'apprentissage
une année. — Faire offres
avec photo sous chiffre
G. R. 12305 au bureau de
L'Impartial.

PLACE de

concierge
dans maison loeative , à

"repourvoir tout de suite
ou époque à convenir. Lo-
gement de 2 chambres et
cuisine à disposition. In-
demnité mensuelle. —

S'adresser au B u r e a u
Pierre FEISSLY, gérant,
Paix 9, La Chaux-de-

Fonds.

Brides de
ressens

On sortirait du tra-
vail suivi à domici-
le, à bonnes limeu-
ses de brides.

Ecrire sous chiffre
R. A. 12241 au bu-
reau de L'Impar-
tial.

Femme
de ménage

est cherchée pour travaux
faciles VA heure chaque
matin. Quartier de la ga-
re. — Ecrire sous chiffre
M. L. 12295, au bureau de
L'Impartial.

Ouvrières
pour travaux en atelier
seraient engagées par

VYDIAX S. A., Jacob -
Brandt 61. On met au
courant.

Importante fabrique de bran-
ches annexes de l'horlogerie
cherche

FACTURISTE
capable, après mise au courant,
de travailler de manière tout à
fait indépendante.

Occupation intéressante et bien
rétribuée pour personne dési-
reuse de se créer une situation
stable et pouvant répondre à
des exigences au-dessus de la
moyenne.

Prière d'adresser offres avec
curriculum vitae et prétentions
de salaire sous chiffre T T 12309
au bureau de L'Impartial.

Cherchons

JEUNE FILLE
pour petits travaux de bureau et d'atelier.
Adresser les offres sous chiffre A. R. 12208, au bu-
reau de L'Impartial.

Manoeuvre
Jeune homme est demandé tout d<
suite pour notre département plastic
S'adresser à INCA S. A., Jardinière 151

B©BTDER J
Acheveur or, capable, cherche place commi

intéressé dans fabrique tous genres ou commerce
Apport 4000 francs.

Ecrire sous chiffre P. P. 12054, au bureau d<
L'Impartial.

A VENDRE pour cause imprévue

Alfa-Romeo 1900 super 11 CV
modèle 1955, COMME NEUVE, très peu roulé. — Offre
sous chiffre P. 4398 N., à Publicitas, Neuchatel.

tante
de finissages
et de mécanismes
cherche travail à domicile.
— Ecrire sous chiffre J L
12219, au bureau de L'Im-
partial.

Mon âme, bénis l'Eternel ,
El n 'oublie aucun de ses
bi en fa its.

Psaume 103, v. 2.

Monsieur Edouard-Henri
Reichen - Tschantz, slss
enfants et petits-en-
fants ;

Madame Vve Louise Mad-
liger - Reichen, ses en-
fants et petits-enfants ;
Les familles Lehmann,
Tschantz, Grundisch,

Reichen, parentes et al-
liées, ont le chagrin de
faire part à leurs amis et
connaissances, du décès
de leur très chère et bien-

aimée épouse, maman,
bonne-maman, soeur, bel-
le-soeur, tante, cousine,

parente et amie

MADAME

Edouard-Henri Reichen
née

Anna-Elisa TSCHANTZ

qui s'est endormie paisi-
blement mardi, dans sa
Ole année.

Les Eplatures, le 7 juin
1955.

L'inhumation, S A N S
SUITE, aura lieu au ci-
metière des Eplatures,

vendredi 10 courant, à 11
heures.

Culte au domicile à 10
heures 20.

Domicile mortuaire :
Recorne 3.
Le présent avis tient

lieu de lettre de faire-
part.

La personne qui a

échangé
pousse-pousse rouge
contre un semblable sa-
medi passé devant le ma-
gasin du Printemps, est
priée de rapporter ce
dernier au bureau de
L'Impartial. 12315

V. P. O. D.
LE SYNDICAT D E S

TRAVAUX PUBLICS a le
pénible devoir d'annon-
cer à ses membres le dé-
cès de

MONSIEUR

Louis JEANNERET
leur collègue

L'incinération, SANS
SUITE, aura lieu jeudi à
16 heures.

Rendez-vous des mem-
bres au crématoire.

1900
Le Comité a le pénible

d e v o i r  d'informer les
membres du décès de

MONSIEUR

Louis JEANNERET
Nous garderons de cet

ami regretté le meilleur
souvenir.

L'incinération, à laquel-
le ils sont pries d'assis-
ter, aura lieu jeudi 9 cou-
rant , à 16 heures.

Dimanche 19 juin à 20 h. 15

Temple Indépendant - La Chaux-de-Fonds

Retransmission directe
de la Réunion

Billy GRAHAM
à Genève W Entrée libre

La famille
de Monsieur Hermann SPAETIG,

très touchée des nombreuses marques de
sympathie qui lui ont été témoignées, ex-
prime ses remerciements émus à tous ceux
qui ont pris part à son grand deuil.

Un merci spécial à la Direction et au
personnel de la fabrique Alduc S. A., ainsi
que pour les envois de fleurs.

Je ne veux plus me plaindre
Je ne Deux plus rien craindre
Contre moi qui sera ?
En auant et courage !
Jusqu 'au bout du voyage
L'Eternel j* pourooira.
Repose en paix.

Madame René Huguenin-Calame, ses en-
fants et petits-enfants ;

Madame et Monsieur Gilbert Jacot-Hu-
guenin et leurs enfants Michèle et
Roland ;

Les enfants et petits enfants de feu Louis
Huguenin-Jeanneret ;

Madame Vve Georges Calame, ses enfants
et petits-enfants,

ainsi que les familles Huguenin, Brandt,
Parel , Robert, Debrot , Calame, Jeux, Em-
peytaz, parentes et alliées, ont le profond
chagrin de faire part à leurs amis et con-
naissances du décès de leur cher et regretté
époux, père, beau-père, grand-père, beau-
fils, frère, beau-frère, oncle, cousin, parent
et ami,

Monsieur

René HUGUENIN
enlevé à leur tendre affection, mardi, dans
sa 53e année, après une longue et pénible
maladie, supportée avec courage.

La Chaux-de-Fonds, le 7 juin 1955.
L'incinération, sans suite, aura lieu ven-

dredi 10 courant, à 14 heures.
Culte au domicile, à 13 h. 20.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire : rue Jacob-Brandt 84.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part.

Madame Daniel Berger-Ramseyer et sa pe- j "M
tite Danielle ; *!'a

Monsieur Fritz-Emile Berger à La Neuve- JsS
ville ; tv<3

Monsieur et Madame Marcel Berger- r^?|
Gianola, à La Chaux-de-Fonds ; 1̂ 1

Madame et Monsieur César Huguenin- _$
Berger et leurs enfants, à La Neuveville jSS
et Neuchatel ; B%

Les enfants, petits-enfants de feu Jean [̂ rj ,
Ramseyer-Favre, au Locle et à Montreux; %'M

Madame Othilie Loertscher-Jeanneret, à La Wâ
Chaux-de-Fonds, îfJJ

ainsi que les familles Ramseyer, Favre- i:M
Vuilleumier, ont la profonde douleur de fai- lÉï
re part de la perte cruelle qu'ils viennent Kg
d'éprouver en la personne de leur bien- Pgï
aimé époux, papa, fils, frère, beau-frère, Ksi
oncle, neveu, cousin, parent et ami, f ^_

Monsieur j||

Daniel - Fr tiz BERGER I
que Dieu a repris à leur tendre affection, EM
lundi, dans sa 47e année, après une pénible Hjl
maladie, supportée avec courage et rési- M
gnation. OT

Le Locle, le 6 juin 1955. -J' - .J

L'Eternel est mon berger f h A
Je ne manquerai de rien. iBA
Il me fait reposer dans de oerts pâturages. t*9

Quand Je marche dans la Dallée de J'ombre -.'Si
de ia mort , pi3
Je ne crains aucun mal, car tu es avec moi. fc:|

Psaume 23, v. 1, 2 et 4. klj

L'ensevelissement, sans suite, aura lieu :¦?¦§
le jeudi 9 Juin 1955, à 14 h. 30. Mt

Culte à 14 heures, à la Maison de Paroisse. *j |§
L'urne funéraire sera déposée devant le fej

domicile mortuaire : rue des Envers 69. ijiÉ
Cet avis tient lieu de lettre de faire part, rima

En cas de décès : E.Guntert& fils
NUMA-DROZ 6
Tel jour  et nuit 2 44 71 PRIX MODÈRES



J^uu JOUR
Des nouvelles importantes.

La Chaux-de-Fonds, le 8 mai.
Les tickers ont beaucoup travaillé

cette nuit. Et pour transmettre à la
presse mondiale, une série de nouvelles
importantes.

m m »

La premièr e est certainement l'ac-
cepfeation par la Russie du rendez-vous
de Genève. Londres a f f i r m e  du moins
que Moscou ne refusera pas. Mais tan-
dis que le président Eisenhower déclare
d'ores et déjà ne pas pouvoir rester sur
les bords du Rhône plus de quatre
jours, M. Pinay estime qu'on n'en est
pa s à 48 heures près... Le ministre f ran-
çais a ajouté qu'il ne serait en aucun
cas question d'un statut spécial pour
l'Allemagne.

» m m

Qui sait ? Le fa i t  est qu'une autre
nouvelle sensationnelle vient de paraî-
tre sur l'écran. Jugez-en plutôt : L'U-
nion soviétique a offert au gouverne-
ment de Bonn de reconnaître la Répu-
blique fédérale et a invité le chancelier
Adenauer à Moscou pour discuter de
l'établissement de relations diplomati-
ques et commerciales normales entre
les deux pays. La propositio n et l'invi-
tation sont contenues dans la première
note que le gouvernement soviétique
ait jamais adressée à la République f é -
dérale allemande. La note — qui équi-
vaut pratiquement à une reconnais-
sance de fac to  du gouvernement de
l'Allemagne occidentale — a été re-
mise à Paris par l'ambassadeur de
l'URSS en France à l'ambassadeur de
l'Allemagne occidentale . Voilà qui ne
manquera pas de provoquer de nou-
veaux remous dans la diplomatie mon-
diale. Le chancelier Adenauer accep-
tera-t-il ? Ce serait , disent les uns, se
jeter dans la gueule du loup. A quoi les
autres rétorquent : Bonn ne peut pas
refuser de causer, d'autant plus qu 'il
s'agit d'une concession au premier
abord d'une certaine importance.

m » *
La diplomatie russe, dit-on à Paris,

paraît décidée à poursuivre sur sa lan-
cée et dans son dynamisme. « Les chefs
soviétiques semblent éprouver une sor-
te de nostalgie des jours passés , du con-
cert des grandes puissances à Téhéran,
Yalta et Potsdam. Ils semblent prêts à
fair e des concessions sur de nombreux
points. Ils veulent retrouver le contact
avec l'Ouest, contact si stupidement
perdu par Staline... Ceci ne veut pas di-
re que Moscou soit prêt à abandonner
ses positions diplomatiques. Mais ils
sont prêts à négocier raisonnablement.
Quant à savoir si les Russes souriants
ne seront pas des interlocuteurs plus
intelligents et redoutables que les Rus-
ses qui s'obstinaient à dire «niet», c'est
une question que l'on se pose »...

« • •
Quant à M. Dulles il se montre plus

optimiste que les jours précédents :
« Tout dépend des Russes, dit-il en ré-
sumé. Nous poserons le problème des
satellites, en revanche il est peu pro-
bable que soit abordé le problème d 'Ex-
trême-Orient. Un cessez-le-feu de
facto existe maintenant dans le Dé-
troit de Formose. Pour le moment on
s'en contente et Ce n'est déjà pas si
mal. » Ainsi le secrétaire d'Etat améri-
cain ne ferme pas les portes. Mais on
se demande comment sera accueillie à
Moscou l'allusion aux satellites...

« « «

Enfin , M. Nehru, premier ministre
de l'Inde, est arrivé mardi après-midi
à Moscou, où il sera durant deux se-
maines l'hôte du gouvernement sovié-
tique. L'accueil a été enthousiaste et
fastueux. On ne comptait plus les gé-
néraux, les maréchaux, les amiraux, en
plus des ministres et importantes per-
sonnalités du Kremlin. « Les Russes
veulent-ils ainsi laisser entendre aux
Chinois qu'ils ne sont pas seuls à re-
présenter l'Asie ? » se demandent cer-
tains journaux français . Ou bien la
visite de M.  Nehru s'aligne-t-elle dans
une série d'événements favorables à la
paix par la voie de la « coexistence » et
du « neutralisme » ? L'avenir le dira.

• • a

Quant à la tension entre l'Egypte et
Israël , elle devient si inquiétante que le
premier ministre palestinien, M.  Moshe
Sharett estime qu 'elle exige l'ouverture
de conversations immédiates «à un ni-
veau élevé ». Qu 'entend-on par là ?
Est-ce uri appel à l'intervention des
grandes puissances ? . Ou s'agit-il d'un
débat devant l'ONU ? On sait que les
Arabes se refusent pa r princip e à tout
pourparler avec Jérusalem. Mais si la
paix est en jeu dans le Moyen-Orient...

m * «

La press e italienne commente les
élections siciliennes qui auront pour
e f f e t  de renforcer la position du Cabi-
net Scelba. Elle relève que même si les
communistes n'ont pas éprouvé un
échec sensationnel , «la pierre de tou-
che de Palerme a prouvé l 'inopportu-

Nouvelle et importante initiative de Moscou
Le chancelier Adenauer invité à se rendre dans la capitale soviétique. — L'accord

américano-suisse sur les compensations tarifaires sera signé aujourd'hui.

M. Adenauer prié
de se rendre à Moscou
MOSCOU, 8. — Reuter. — DANS UNE

NOTE REMISE A L'AMBASSADE DE
LA REPUBLIQUE FEDERALE ALLE-
MANDE A PARIS, LE GOUVERNE-
MENT RUSSE INVITE LE CHANCE-
LIER ADENAUER A SE RENDRE A
MOSCOU, POUR Y DISCUTER DES
QUESTIONS TOUCHANT A L'ETA-
BLISSEMENT DE RELATIONS DIPLO-
MATIQUES ET ECONOMIQUES.

Pour l'établissement
de relations normales...
MOSCOU, 8. — Dans cette note, le

gouvernement soviétique déclare no-
tamment :

Dans les deux dernières guerres mon-
diales, les sacrifices les plus grands ont
été supportés par les peuples soviétique
et allemand. Les pertes de ces peuples
dépassent plusieurs fois l'ensemble des
pertes subies par tous les autres pays
qui ont participé à la guerre.

Le gouvernement soviétique ne peut
manquer d'attirer l'attention du gou-
vernement de la République fédérale
allemande sur le fait qu'actuellement
certains milieux agressifs de certains
pays dressent des plans destinés à op-
poser l'Union soviétique à l'Allemagne
occidentale.

La réalisation des plans de ces mi-
lieux agressifs peut aboutir à une nou-
velle guerre qui , cette fois , inévitable-
ment, transformerait le territoire de
l'Allemagne en champ de bataille et
de dévastation.

Il n'est pas admissible que les évé-
nements se développent dans cette
voie.

Le gouvernement soviétique estime
que l'établissement et le développe-
ment de relations normales entre l'U-
nion soviétique et la République fédé-
rale allemande contribuera à la solu-
tions des questions en suspens qui con-
cernent toute l'Allemagne et, par là
même, contribuera à résoudre le prin-
cipal problème qui est le rétablissement
de l'Etat démocratique allemand. Tout
ceci prouve que la normalisation des
relations entre nos pays correspond en-
tièrement non seulement aux intérêts
nationaux de l'Allemagne et de l'Union
soviétique, mais aussi aux intérêts du
renforcement de la paix et de la sécu-
rité de tous les Etats européens.
Le gouvernement soviétique attache

une grande importance également à
rétablissement de relations plus stables
dans le domaine du commerce entre
l'URSS et la RFA et dans l'améliora-
tion des relations culturelles.

Prudente réserve à Bonn
BONN, 8. — United Press. — Dans les

milieux gouvernementaux de Bonn on
a adopté une attitude de prudente at-
tente à la nouvelle de l'offre soviétique
de reconnaître la République fédérale.

Le chancelier Adenauer a convoqué
son cabinet pour mercredi pour exami-
ner l'offre sensationnelle du Kremlin.

Signature d'un accord entre
les Etats-Unis et la Suisse

au sujet des compensations
tarifaires

WASHINGTON , 8. — AFP. — Le
Département d'Etat a annoncé
mardi qu 'un accord a été réalisé au
cours des négociations tarifaires
américano-suisses qui se déroulent
à Genève depuis plusieurs semai-
nes.

Ces négociations portaient sur
l'octroi , par les Etats-Unis, de nou-
velles concessions tarifaires pour
dédommager la Suisse du préjudice
qu'elle a subi à la suite de la déci-
sion prise unilatéralement en juil-
let dernier par le gouvernement
américain de relever de 50% les
droits de douane sur les montres.
On précise au Département d'Etat
que le secrétaire d'Etat adjoint
pour les affaires économiques M.
Samuel C. Waugh signera mercre-
di à Genève le nouvel accord amé-
ricano-suisse, dont les détails se-
ront connus en fin de semaine.

Ce qu'on en dit...
...A LONDRES-

LONDRES, 8. — Pour les observa-
eurs diplomatiques , il ne fait aucun

doute que la note a provoqué à Londres
un grand embarras auquel se mêle
d'ailleurs une certaine anxiété. La
nouvelle de l'invitation n'a cependant
pas causé une grande surprise.

...A WASHINGTON...
WASHINGTON , 8. — AFP — « Il est

très intéressant de constater que l'U-
nion soviétique n'a pas tardé à pren-
dre acte de la souveraineté de la Répu-
blique fédérale allemande », a déclaré
à l'AFP un haut fonctionnaire diplo-
matique américain, au sujet de l'invi-
tation adressée par le gouvernement
soviétique au chancelier Adenauer. La
nouvelle de cette invitation n'a pas
causé à Washington une surprise com-
plète : elle confirme des rumeurs qui
;irculaient depuis quelque temps déjà.

...ET A ROME
ROME, 8. — AFP. — L'invitation

faite au chancelier Adenauer de se ren-
dre à Moscou est dans la logique de la
politique actuelle du Kremlin , estime-
t-on dans les milieux politiques de Ro-
me. Elle constitue , ajoute-t-on , le dé-
veloppement attendu de l'invitation
naguère adressée au chancelier Raab
et témoigne du désir d'établir un pa-
rallèle entre les cas de l'Autriche et
de l'Allemagne.

Ce qu'on en dit à Paris...
Paris, le 8 juin 1955.

Les initiatives de la diplomatie so-
viétique se suivent décidément à un
rythme accéléré. Vingt-quatre heures
à peine après avoir reçu la note des
gouvernements français, anglais et amé-
ricain, proposant que la conférence des
quatre Grands ait lieu à Genève au
mois de juillet , Moscou se livre à une
nouvelle manœuvre de grande en-
vergure, en invitant le chancelier
Adenauer à se rendre en Russie pour
y discuter de l'établissement de rela-
tions diplomatiques et commerciales
entre les deux pays.

/ ADe notre correspondant
de PARIS par tél.

Pas de grosse surprise
au Quai d'Orsay

La nouvelle n'a été connue que dans
la soirée et aucune réaction au Quai
d'Orsay n'a pu être recueillie sur-le-
champ. On assurait seulement à titre
officieux que rien dans le passé im-
médiat ne laissait prévoir la démarche
soviétique, mais que le bruit en avait
couru il y a environ un mois et qu'elle
ne constitue pas par conséquent une
surprise totale.

Selon toute vraisemblance, le minis-
tère des affaires étrangères doit adop-
ter une attitude semblable à celle de
Londres, où l'on considère qu 'il ap-
partient au gouvernement de Bonn ,
qui a recouvré sa souveraineté, de ré-
pondre favorablement à l'invitation de
Moscou.

Bonn acceptera sans doute
Des informations parvenues d'Alle-

magne occidentale dans la nuit don-
naient à penser que le gouvernement
fédéral , qui a fait connaître depuis
longtemps qu'il serait disposé à établir
des relations diplomatiques avec l'U. R.
S. S., une fois rétablie la souveraineté
allemande, inclinerait à accepter l'in-
vitation de Moscou. On n'en est pas
moins persuadé que le chancelier Ade-

nauer, qui doit partir prochainement
pour les Etats-Unis, aura des discus-
sions approfondies avec les dirigeants
alliés avant de prendre une décision.

Le Conseil des ministres allemand,
réuni ce matin , devrait donc , pense-t-
on à Paris , se borner à enregistrer la
note soviétique et , tout en lui accordant
l'importance qu 'elle mérite, à réserver
sa réponse.

Les Occidentaux devront préparer
une parade

Quoi qu 'il en soit , la nouvelle initiati-
ve russe va peser d'un grand poids sur
les pourparlers que les experts anglo-
franco-américains entament dès au-
jourd'hui à Washington pour préparer
l'entrevue que MM. Foster Dulles, Mac-
Millan et Pinay doivent avoir le 16 juin
à New-York. Il importe en effet ,
pour les Occidentaux de préparer une
parade efficace à l'offensive de Moscou
dont l'invitation lancée au chancelier
Adenauer constitue un nouvel épisode.

Nouvelles cfe derrière heure
Les nouveaux ministres

d'Allemagne occidentale
ont été assermentés

M. von Brentano prêt
à renouer avec l'U. R. S. S.

BONN , 8. — DPA — M. von Brentano ,
ministre des affaires étrangères de
l'Allemagne occidentale , est entré en
fonctions mercredi matin. Il a été
assermenté en même temps que le
ministre de la défense, M. Blank , et
le ministre chargé des affaires des
laender , M. von Merkatz , peu avant
9 heures, ce matin. Le cabinet de Bonn
s'est réuni peu après pour examiner
la note soviétique.

Immédiatement après son asser-
mentation, M. von Brentano a réitéré
sa détermination de rétablir des rela-
tions politiques avec l'Union soviétique.

En Suisse
La tempête cause des degats

sur la région du lac
de Constance

Des blessés grièvement atteints
KREUZLINGEN , 8. — Mardi en fin

d'après-midi , une violente tempête ac-
compagnée de grêle, s'est abattue sur
la région du lac de Constance. Elle a
duré environ vingt minutes. De nom-
breux arbres ont été déracinés et des
milliers de tuiles emportées des toits.

A Dettinghofen , près de Lengwil, un
peup lier s'est abattu sur une paysanne
de 53 ans, qui dut être transportée à

l'hôpital avec une fracture du crâne
et les deux jambes cassées.

A Oftershausen près d'Alterswilen,
un agriculteur, qui était en train de
charger un char de foin , a été écrasé
par celui-ci qui s'était renversé sous la
violence du vent. L'agriculteur a été
conduit à l'hôpital avec de graves bles-
sures. Des pannes de courant , dues à
la chute d'arbres sur les lignes à haute
tension, ont été enregistrées en plu-
sieurs endroits.

Le Conseil fédéral envisage de maintenir
un contrôle des loyers après 1956

annonce M. le Conseiller fédéral Holenstein au Conseil national

Allocations de renchérissement
BERNE , 8. — Sans débat et par 97

voix, la Chambre a adopté , ce matin , le
projet de loi accordant à l'Assemblée
fédérale la compétence de régler les
allocations de renchérissement du per-
sonnel fédéral pour les années 1956
à 1959.

Récolte du blé
Le projet d'arrêté fixant le prix d'a-

chat du blé indigène de la récolte de
1955 est voté sans opposition par
127 voix.

Rapport sur la Corée
MM. Huber (soc. St-Gall) et de

Courtent (cons. Valais) rapportent sur
le rapport du Conseil fédéral sur la
participation de délégués suisses à l'ex-
écution de la convention d'armistice
conclue en Corée le 27 juillet 1953. Le
Conseil fédéral conclut que la partici-
pation de la Suisse à une action entre-
prise dans l'intérêt de la paix était en-
tièrement justifiée et approuve l'atti-
tude de notre délégation.

M. Vincent (p. d. t., Genève) critique
la manière dont le Conseil fédéral con-
çoit la neutralité de la Suisse, M. Pe-
titpierr e s'est borné à citer deux témoi-
gnages rendus à la neutralité suisse,
le premier par le ministre des affaires
étrangères de l'Union soviétique, à Mos-
cou, le second par l'organe gouverne-
mental russe « Pravda »

A M. Schmid , qui estime que le Par-
lement devrait être consulté par le
Conseil fédéral avant que celui-ci ne

prenne d'importantes décisions comme
celles concernant l'envoi d'une mission
en Corée , le président de la Confédé-
ration répond que la politique exté-
rieure est l'affaire du gouvernement,
sous le contrôle des Chambres.

Le Conseil prend tacitement acte
avec approbation du rapport du Con-
seil fédéral.

Contrôle des prix et protection
des locataires

Quatre députés développent successi-
vement un postulat , deux motions et
une interpellation portant sur le pro-
blème du contrôle des prix et de la
protection des locataires. Toutes ces
interventions tendent à demander au
Conseil fédéral de prendre en temps
utile les mesures nécessaires pour as-
surer la protection des locataires, après
l'expiration des dispositions légales ac-
tuellement en vigeur.

M. Holenstein , conseiller fédéral , ex-
pose la situation sur le marché du lo-
gement , où il y a toujours pénurie d'ap-
partements bon marché. Le Conseil fé-
déral envisage de maintenir encore
après 1956 un contrôle des loyers res-
treint. Un projet sera soumis aux
Chambres en temps utile.

M. Chou En Lai accepte
l'aide de M. Sastroamidjojc
pour tenter de résoudre le problème

de Formose
DJAKARTA, 8. — AFP. — M. Chou

En Lai, premier ministre de la Chine
populaire , a accepté l'offre faite pai
M. Ali Sastroamidjojo, premier ministre
d'Indonésie, d'engager des pourparlers
entre la Chine et les Etats-Unis pour
réduire la tension dans le détroit de
Formose.

En Sarre

Dix morts dans un accident
de mine

SAARBRUCK, 8. — DPA. — Un ac
cident qui s'est produit , mardi , dans
la mine de Heinitz, près de Neuenkir-
chen , en Sarre, a fait 10 morts. Sept ca-
davres ont été retirés. Deux mineurs qui
avaient pu être dégagés vivants ont
succombé à leurs blessures.

Lors de l'effondrement de la galerie
qui s'est produit mardi matin à oOO
mètres de profondeur , seize mineurs
avaient été ensevelis.

Ciel variable , à parti r de ce soir quel-
ques précipitations peu importantes.
Modérément chaud.

Prévisions du temps

Epilogue d'une rocambolesque
affaire

VEVEY, 8. — Le tribunal de police
correctionnelle de Vevey a rendu mer-
credi matin son jugement dans le pro-
cès pour faux témoignage intenté à
Mme Capitolina Richter, procès qui
avait commencé le 28 mars 1955, fut
suspendu à cause de l'absence de deux
témoins importants et repris le 24 mai.
C'est le témoignage de Mme Richter
qui avait permis de condamner son
mari pour le vol de 250.000 francs en or
enfoui dans le sol, au Cubly, au-des-
sus de Montreux.

La Cour a condamné Mme Richter
à 18 mois de réclusion moins 84 jours
de préventive, à 5 ans de privation des
droits civiques et a donné acte de leurs
réserves aux parties civiles, Mme Kie-
fer , propriétaire de l'or disparu, M.
Richter. le mari, et l'Etat de Vaud.

Le tribunal a alloué 2000 fr. a Mme
Kiefer , 2000 fr . à M. Richter, et 1000 fr.
à l'Etat de Vaud pour frais d'interven-
tion pénale. Le ministère public avait
requis trois ans de réclusion.

Mme R enter condamnée
à 18 mois de réclusion

nité de l'alternative posée par Nenni
d'une « ouverture à gauche ».

En Suisse

Enfin on a appris par Washington ,
dans la nuit, ^'aboutissement des né-
gociations tarifaires américano-suis-
ses qui se déroulaient à Genève depuis
plusieurs semaines. L'accord sera signé
aujourd'hui même. Quelles concessions
les Américains ont-ils faites ? Et à qui ?
On l'ignore. Ce n'est que vendredi
après-midi que la Division fédérale  de
l'Economie publique renseignera et
f ixera la presse. Mais ce qu 'on peut dire
déjà c'est que forcémen t toutes les con-
cessions ont été faites sur le dos de
l'horlogerie suisse qui demeure la. vic-
time du protectionnisme yankee et
subit le tort injuste causé par les ma-
nœuvres de nos concurrents d'Outre-
Atlantique. Ce rôle de victime expia-
toire sera ressenti une fois  de plus très
durement par nos populations , quand
bien même d'autres industries suisses
en profitent. Encore faut-il  savoir dans
quelle mesure Washington a admis cer-
tains abaissements tarifaires unilaté-
raux et qui ne compenseront jamais le
tort énorme causé à l'économie helvé-
tique en général.

* * •
L'indice du coût de la vie a augmenté

dans le courant de mai de 0,3 à 0,5 pour
cent.

• • •
Les divers groupes de l'Assemblée f é -

dérale ont décidé d'évoquer le problème
d'un abaissement des charges fiscales
au cours de la présent e session. Ainsi
le Conseil fédéral  lui-même pourra
fair e connaître son opinion. P. B.


